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Ouverture de l'enquête préliminaire

| dans l’affaire Victor Sylvestre et Al
y

 

Cette enquête s'est tenue mereredi et hier, au palais de Justice
local. — Ajournement à jeudi prochain, le 4 janvier. — Les {¢é-
moins entendus.

L'enquête préliminaire dans
l'affaire du maire Victor Sylves-
tre et de MM. Odilon Jacques, Leo
Martel et H. Laflamme, de cette
ville, a débuté mercredi matin, le
27 décembre dernier, au palais de
Justice local, devant le magistrat
Victor Chabot.
On sait que lu tenue de cette

enquête avait d'aborel été fixée
au 20 décembre; puis clle avait été
remise au 27, à la demandz de la
défense, dans cette affaire où les
défendeurs, MM. V. Sylvestre, O.
Jacques et L. Martel sont accusés
d’avoir fraudé plusieurs citoyens
de cette ville, dont MM. H. Barré,
J.-N, Beauregard, R.-O. Picard et
autres, d’une somme d'environ
$62,000,
Me Guy Morin, de Saint-Hya-

cinthe, et Me Léopold Pinson-
neault, de Trois-Rivières, occu-
pent pour la poursuite, tandis que
t0s dcfendeurs sont représentés
par Mes Gendron, de Montréal,
isylvestre et Tousignant, de Saint-
Hyacinthe.

Mercredi, l'enquête s'est tenue
de 10.30 h. à midi et de 2 h. de
l'après-midi à cing heures, alors
qu’elle a été ajournée à dix heu-
res et quart hier matin.
Cette journée a été presque ex-

clusivement consacrée à la dépo-
sition de documents et de pièces
à conviction servant de preuve
à la poursuite aui a fuit enten-‘
dre 14 témoins.
Le premier a été M, Ernest Be-

noit, l'agent de la paix qui a
opéré la saisie du 14 décembre |
dernier à la manufacture d'or
gues Jacques Ltée, dans les cir-
constances que l’on connaît. M.
Benoit a identifié ces livres qui
sont demeurés sous clé depuis
cette date au palais de Justice
local.
Le second, M. P.-A. Saint-Onge,
mptable, 1 assistant de M.'be-

10it, lors de la saisie sus-mention-
née, a ensuite aidé à la classifica.
tion de ces documents en plu
de répondre à quelques questions
relatives à ces livres et papiers.
posées par la poursuite.
Le notaire Gaston Beaudoin, le

troisième témoin. a lu :-1 tribu-

  

  

son Jacques à la suile d'une au-; plusieurs reprises, aux défendeurs
dition dc ces mêmes livres à Ja-. dans la présente cause, de remé-
quelle il a procédé récemment! dier suns délai à cet état de cho-
M. Antonio Fiset, assistant-gérant, ses. M. Fiset produisit également
de Ja suceursale de la Banque Ca-l des bilans fournis à la banque
nadienne Nationale, fut ensuite! Canadienne Nationale parla com-
uppelé à produire la lettre de pagnie d'Orgues O. Jucques Ltée.
garantie de $26,000 que détient! M. Roger Dugré, comptable de
cette banque pour couvrir les o-| Montréal, qui avait comparu mer.
pérations bancaires de la maison] credi, fut de nouveau appelé de-
Jacques. Il à également répondu vunt le tribunal; il produisit un
à plusieurs questions de Me Guy | document, découvert par la pour-
Morin, relativement aux opéru-| suite mercredi soir, en étudiant
tions bancaires de la maison Jue-; les pièces produites à l'enquête
ques. dans le cours de cette journée, par
Ont enfin comparu 9 des 13 dé-, lequel MM. Beauregard, Chenet-

tenteurs de billets signés par MM. | te, et les défendeurs dans la pré-
Sylvestre, Martel et Jacques, ain- sente cause, MM. Jacques, Mar-
si que par les demandeurs dans, tel et Sylvestre et d'autres per-
la présente affaire, MM. Barré ! sonnes s’engageaient a signer une
Beauregard, Picard, Chenette ot, formule de garantie à la Banque
Brodeur, Becudoin et autres, bil- Canadienne Nationale, au mon-
lets dont le total atteint la som-! tant de 862,000. au printemps de
me de $35,800. , 1941 . Lo .
On sait que MM. Sylvestre, M. R.-O. Pirard, le témoin sui-

Martel ct Jacques ont, par écrit, ! vant, un des demandeurs dans la
le 2 décembre dernier, libéré les. présente cause, déclara au tribu-
demandeurs de leurs obligations} nal qu'il n'uvait signé les lettres de
et responsubililés à l'endroit de! crédit et les billets de la Maison
ces billets et de cette lettre de Jacques qu'en raison de la con-
crédit à la banque d'un total fiance qu'il avait alors dans MM.
de quelque $62,000. lls ont ensui- | Sylvestre, Jacques et Martel,
te contesté la validité de cetécrit Fommes d’affaires en vue de St-
‘aprés avoir été arrêtés, le 11 dé-i Hyacinthe et de l'assurance que
cembre dernier, sur la plainte de ces derniers lui auraient donné de

! fraude et de faux prétextes por- l'excellente position financière
| tée contre eux par MM. Barré, de cætte cntreprise. M. Picard dé-
| Beauregard et autres. - ! elara également qu'aux assem-

Voici les noms des neuf déten- Plécsannuelles auxquelles il à as-| teurs de Billets signés parles en- ; sisté i! ne lui avaitpas été permis
| dosseinr s de la maison Orgues Jac.' d'apporter une copie des bilans de

 
ques lige, qui ont été entendus.
mercredi. Ce sont: MM.: Omer

la compagnie Orgues O. Jacques
Limitée, que la direction de cet-

- nique.s q i

to compagnie distribaiit aux ae-Beauregard, de Rougemont: Jo- © '
tionnaircs pour les reprendre a-tseph Beauregard, de Notre-Dame § ;

. de Saint-Hyacinthe; Théodore La- vant la fin deces séances,
‘ vimodière, de Saint-Hyacinthe: M. Vinet, gérant de la Banque
Mme Xavier Archambault, de St-! Royale, vuccursale de St-Hvacin-
Denis-sur-Richelieu; Eugène Té-' the, appclé à témoigné, déclara

! treault, Berthe Tétreault, de St-'uuc la compagnie d'orgu:s O. Jae-
, Pie de Bagot; Horace Blanchard. sucs Limitée avait déjà été sa
: de Saint-Damase; l'abbé Charles-! “liente et qu'elle avait cessé di
Emile Hétu. curé de Saint-Domi-' l'être, il y a quelques années.

{| Ur ++ avait rctusé, à la do-
| ase public suit avec grand int/-|Mande de la Banque Royale, d'in-
brit toate cette affiive. Ta sall -<sur aans ecite entroprise un
d'audience était remplie à plein | epital aussi éleve que celui dé-
capacité à chacua séance. jà fourni var la Barque. M. Ro-

L'enquête s'est continuée hier! land Desniarais, comptable à lo
nal des extraits du livre des mi-, € piusizurs des témoins enten-
nutes de la compagnie O. Jacques, Gus rnercredi ont de nouveau été;

;J. M, S.…. fut également appelé à
témoigner.

ainsi que de différents autres
uctes constitutionnels ou adminis-
tratifs de cette compagnic.
Le témoin suivant a été M. Ro-

ger Dugré, comptable licencié, de
~Iontréal, qui a lu au tribunal
des extraits d'un rapport qu'il a
fait au sujet des livres de la mai-

appolés à témoigner. Le premier . Enquêle ajournée au 4 janvier
ia été M. Antonio Fiset, ass.-gé-; Il était cing heures quand les
rant de la succursale locale de la; deux parties convinrent de de-

. Banque Canadienne Nationale qui! mander un ajournement de la
déclara que dès 1941, l'état finan- ‘cause au tribunal; il fut finale-
cier de la maison Orgues Jacques|mentdécidé que l'enquête repren-Ltée était loin d'être excellent ct{da_ jeudi prochain, le 4 janvier
que l’on avait dernandé, alors, à 1945.

 

L'aide à
la France
se continue

Un total de $4,500 en argent et
en marchandises recueilli a da-
te. — Beau succes du comité des
professionnels.

 

Lu campagne de l’aide à la
France, organisée en notre ville
par le Comité de Protection Ci-
vile, se continuera jusqu'au 10
janvier 1945, quoique l'on ait pra-
tiquement fini de recucillir les of-
frandes de notre population, des-
tinées à adoucir un peu les ri-
gueurs de la guerre chez nos cou-
sins de France. On pourra donc
faire parvenir son offrande au co- |
mité local Canada-France jusqu'à
la date ci-haut mentionnée, en
appelant à la station de police; on
s'occupera alors d'envoyer quel-
qu'un à votre domicile.

Cette campagne connait un suc-
cès qui dépasse tout ce que les

AFP. A FLU LE CONSEIL DE
SES OFFICIERS VILLE SIEGFRA
HONORAIRES HERCREDI, LE 3

Le 2 janvier 1945, fête civique à
Saint-Hyacinthe,

“Fomation des comités de I'An-
nuaire et Récréatif.

Les burcaux de l'hôtel de ville
seront fermés, mardi prochain, le
2 janvier 1945, qui a été proclamé
fête civique par le maire. De
nombreux industriels et commer-
çants de notre ville ont également
l'habitude de donner congé à
leurs employés, le lendemain du
jourde l'an, et cette coutume tencl
à se généraliser.

Conséquemment, la séance ré-

A som assemblée régulière le-
nue le 20 courant, l'exécutif de la
filiale Saint-Hyacinthe de l'Asse-
ciation des Fonctionnaires de la
Province a fait la nomination de

, certains membres honoraires dont
les noms suivent:

Présidents honoruires:  l'hon,
Paul Beaulieu, Ministre du Com-
merce et de l'Industrie, et l'hon.
Laurent Barré, Ministre de l'Agri-'
‘culture; vice-président honoraire:
l’'hon. Antonio Elie, Ministre d'E-
tat; membres honoraires: MM, Er-
ncst-J. Chartier, Yvon Thuot et
Hcetor Choquette, membres de
l’Assemblée législative et repré-
sentants des comtés de Saint-Hya-
jcinthe, Iberville et Shefford. ‘
|, Ont aussi été nommés membres ;
rhonoraires tous les magistrats de :

gulière du conseil municipal a été
remise à mercredi soir, le 3 jan-
vier.

LES VACANCES DES
FETES DU CPC.

organisateurs avaient espéré; on |district siégeant dans les limites: Les voeux du président, M. J.-P.
a déjà recueilli à date plus de
S2,000. en argent cet une valeur
d'environ S2,500. en marchandi-
ses. C’est dire qu'on espère at-
t indre le chiffre total a environ
$6,000 d'ici le 10 janvier, puisque
les rapports de plusieurs des plus
importantes souscriptions sont en-
core à venir. Mentionnons celles
de la paroisse de La Providence
ainsi que celles des comités des
Marchands et des Manufucturiers.
On nous signale également le

magnifique résultat obtenu par
le comité des Professionnels, dont
Mme Dr Antonio Perreault assu-
me la présidence; ce comité a re-:
cucilli, à date, la somme ronde-
lette de $611. Voici quelques au-
tres résultats, que nous communi-
que le président de C.P.C., M. La-
zure. Dans le quartier No 1, on:
a recueilli S102.70 et une valeur
de $427. en marchandises; dans le
quartier No 2, $100.55 ct une va-
leur de $201. en marchandises;
dans le quartier No 3, $116.55 et
une valeur de $305. en marchan-
dises; dans quelques écoles de la
ville, $44 et dans les banques, $11.

0——

ABSENT DE SES BUREAUX
Le Dr Jules Morin désire ‘faire

part à sa clientèle qu'il sera ab-
went de ses bureaux du 24 décem-
bre au 24 janvier, il fera alors un
voyage d'étude.

 

de notre filiale ;

i Comité de l'Annuaire. — Les
|membres ci-après nommés cons-,
titucront notre Comité de I'An-!
nuaire: président, M. Armand Ro-
bert: vice-président, M. Albert
Lefebvre; secrétaire. Jcan-Rod.

l Borduas: trésorier, M. Jean Ni-
; ehols: rédacteur, M. Georges Bé-
langer.

Comité artistique ct récréatif.
— Voici les membres qui consti-
tucront notre Comité Artistique
et Récréatif: président, M. Adrien
Ringuet; secrétaire, Mile Magdc-
,leine Thibault; maître de cérémo-
nics, M. Amédée Lacroix.

 

 

ERITERECONNU
L'officier commandant de la di-

vision "C” de la Gendarmerie
Royale du Canada a adressé, au
début du mois, au conseil munici-
pal de notre ville, une lettre de
remerciements en même temps
que d'appréciation sur le beau
travail effectué par le sous-chef
de police Gaucher “qui a démon-
tré beaucoup de tact et d'habileté

lorsqu'il a récemment réussi à

t

mettre sous arrét les trois per-
{sonnes qui étaient responsables
:d'avoir mis en circulation, à tra-
vers toute la province, des billets
de banque contrefaits”, lisons-
nous. Le sous-chef Gaucher avait
appréhendé ces faussaires il y a
un mois, soit le 21 nov. dernier.

Lazure, et des directeurs du Co-
mité de Protection Civile local.

Le Comité de Protection Civile
de cette ville a suspendu, cette
semaine, ses activités pour la pé-
riode des Fêtes et il ne les re-
prendra que le 23 janvier pro-
chain.

Le président. M. J.-P. Lazure
ot les directeurs, profitent égale-
ment de l'occasion pour offrir à
toute la population maskoutaine
leurs meilleurs voeux pour une
bonne et heureuse année.

RELIGIEUSE DECEDEE
À L'HOTEL-DIEU
La révérende Soeur Blanche

Langevin (Georgine Langevin)
cst décédée à l'Hôtel-Dieu de cet-
t2 ville, à l’âge de 40 ans, dont
21 ans de vie religieuse. La dé-
funte était originaire de Mont-
réal, fille de Hector Langevin et
de Georgianna Lussier.
Les funérailles ont cu lieu dans

1a chapelle de I'Hétel-Dieu le 27
courant: M, l'abbé G.-E. Saint-
Onge, aumônier de l'institution
chanta le service.

Etaient présents au choeur MM.
les abbés de la Retraite Saint-
Bernard; dans la nef, une déléga-
tion des Communautés religieu-
ses de la ville, plusieurs parents
et le personnel de l'Institution.

 

SAINT-HYACINTHE, 29 DECEMBRE 1944

:

   

La direction et le personnel

du journal “Le Claivon”

souhaitent à tous ses

lecteurs, annonceurs,

collabovateurs et anus,

Uhe Bonne

et Heureuse Année !
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prochain.

Après avoir tergiversé
plusieurs semaines,
ministre de la province,
Maurice Duplessis, s'est

sion de

Le premier ministre

près une longue séance du con-
seil des ministres au cours de la-
quelle plusieurs de ces derniers

M. Duplessis se décide e
à convoquer le Parlement

 

La prochaine session provinciale s’ouvrira à Québec, ls 7 février

 

pendant tés ct ministres de M. Duplessis
le premier! ne voient pas d'un bon ocil la te-

l'hon.; rue de cette session. Cependant
finale-: il y a déjà six mois que le gou-

ment décidé à convoquer une ses- ' vernement Duplessis est au pou-
l'Assemblée législative. voir et il ost temps

pour le mercredi, 7 février 1945.; mence à faire autre chose que de
a annoncé nommer des ministres ct desti-

cette nouvelle mercredi soir, a- tuer les employéscivils.

! Le peuple du Québec aura, la

nfin

qu’il com-

encore, une nouvelle occasion de
: rit Tio ter si M. Duplessis entendauraient réitéré leur opposition à CoNstater si Duplessis enten 

|

tenir une session avant quelques
mois encore. On se rappelle qu’il
avait d'abord été question de la
date du 17 janvier.

I
+

+

Lu majorité de l'Union Natio-1 | s
nale au Parlement cst, de fait. cette session que M. Duplossis doi
si précaire, que plusieurs dépu-‘ abolir la tuxe de vente.

administrer la province de Is
même façon scandaleuse que lors
de son premier stage au pouvoir | |
ac 1940 a 1939.

C'est également au cours de

Procès
sommaire
remis au 29

Les demandeurs, MM. Sylvestre,
Martel et Jacques, obtiennent
un nouveau délai, dans l'affai-
re Morin.

Le procès sommaire dans l‘uf-
faire de Me Guy Morin, de cette
ville, accusé par MM. Sylvestre,
Martel et Jacques, égulement de
cette ville, d’avoir obtenu de ces
derniers, par la crainte, leur si-
gnature relativement à certaines
déclarations faites par eux, a été
remis au 29 décembre, à Ja de-
mande même de la poursuite, ven-
dredi, le 22 décembre, devant le
magistrat Victor Chabot.
Le défendeur. représenté par

Me Gérald  Fwuteux, R., de
Montréal, et Me Léopold Pinson-
neault, C.R… de Trois-Rivières, a
fortement insisté pour que le
tribunal entende la cause dès au-
jourd’hui, tel que convenu; à la
requête de la poursuite, le magis-
trat Chabot à finalement consen-
ti à remettre le procès, mais non
sans avoir averti les demandeurs
d'être prêts à produire leur preu-
ve la semaine prochaine.
Comme on sen souvient, les

demandeurs avaient tenté de faire
arrêté Me Morin, la semaine der-
nière, relativement à l'accusation
d'avoir obtenu des dits deman-
deurs leur signature au bas de
certaines déclarations qui libé-
raient MM. Henri Barré, Jos.
Fontaine, R.-O. Picard, Alphonse
Bourgeois, Elphége Jacques, Gas-
ton Beaudoin, Rolland Chenette
ct Roméo Brodeur ainsi qu’Elzéar
Buzinet, de toutes leurs obliga-
tions et responsabilités commesi-
gnataires et endosseurs d'une let-
tre de crédit de garantie, au mon-
tant cie $26,200., en faveur de la
Banque Canadienne Nationale.
sticcursale de Saint-Hyacinthe,
ainsi que de différents billets
pour un montant total de S35,800..
an faveur de différents preteur.
c tout ayant trait aux opérations
financières de la manufacture
d'orgues “O. Jacques Ltée” de St- 

 

 

Le terme de
janvier à la
C. Supérieure
Sous la présidence de hon. Fa.

brc-Surveyer, — Les causes ins-
crites.

L.

 

Le prochain terme de la Cour
Supérieure vour le district de St-
Hyacinthe, celui de janvier, s'ou-
vrira le 16 de ec mois pour so
terminer le 19, Il sera présidé par
l'hon. juge Fabre-Surveyer.

Voici la liste des causes qui sont
inscrites au rôle ainsi que les
noms des prucureurs des défen-
Jeurs et des requérants en cause:

16 janvier
4974 — Tousignant vs Dupuis

(Fousignant, Pothier): 5062 —
Langlais vs Delobbe (Morin,
Tousignant): 4960 — Bonneau vs
St-Germain (Gaudet, Sylvestre):

17 janvier
4968, Collin vs Gingras (Ar-

chambault, Laverty): 4906,
Pontbriand vs Bienvenue (Guer-
tin, Meunier): — 4836, Fournier
vs Phénix (Leblanc, Chabot); —
4954, Jodoin vs Leclere (Pothier,
Lacoste).

18 janvier
4839, Robert vs Chabot (Dcla-

ney, Gendron); — 4892, Lalonde
: Corp. Acton-Vale ( Delaney.

Johnson); — 4983, Ward vs Ward,
(Campbell, Popliger).

19 janvier
4929, Henry vs Cloutier, (Car-

tier, Foster): — 4876, Coté vs
Chagnon, (Delaney. Sylvestre):
— 5034, Cic Mutuelle vs Cho-
quette, (Sylvestre, Pothier); —
4784, Schafer vs Parent, (Rin-
guet, Hébert).

RENISE DE CETTE
ENQUETE PRÉLIMINAIRE

Dans l'affaire de L. Martel, H.
Lafiamme et O. Jacques.

L'enquête préliminaire qui de-
vail avoir licu mercredi dernier,
le 27 décembre, devant le magis-
trat Victor Chabot, dans la cause
le Henri Barré vs Odilon Jac-
ques, Léo Martel, H. Laflamme,
ainsi que Roland Desmarais, a été
remise à plus tard parce que le
tribunal, occupé à entendre la
cause de H. Barvé ct Al vs Victor
Sylvestre et Al, a décidé, d'accord
avee les parties en cause, de pro-
céder dars cette dernière affaire
an premier lieu.
On sait que les défendeurs dans

cette seconde cause sont accuses
d'avoir empéché un agent de la
paix, muni d'un mandat de per-
uisition, de poursuivre des re-

cherches relatives à des docu-
ments conservés dans les bureaux
de la compagnie Orgues O. Jac-
ques Limitée et en refusant d'ou-
vrir une voûte dans laquelle se
.rouvaient ces dits documents. Les
accusés n'ont consenti à ouvrir le
coffre-fort en question que lors-
que l'huissier Benoit les eût me-
nacés de se servir d'un chalu- wcau a gaz acétyléne afin de per-
for © la voute en question.

Les voeux
du Grand
Chevalier

Du Conseil 960 des Chevaliers de

Colomb de cette ville.

Le Grand Chevalier ct le Co-
mité de régie du Conseil 960 des
vhevaliers de Colomb sont heu-
ceux de souhaiter à tous leurs
membres une Bonne et Heureuse
Année.

L'année colombienne 1944 fera
époque dans les annales du Con-
seil 960. Un fait particulièrement
réjouissant, c'est que durant an.
nee 1944 il n'y eut wieun décès
parmi les membres du Conseil!
960. Nous devons en rendre grâce
a la Providence.

11 faut également signaler que
durant l'année écoulée plusieurs
membres reçurent des honneurs
et gles promotions. Le Conseil
augmenta aussi son effcetif de
plus de deux cent tnembres; c'est
un fait unique dang l'histoire du
Conseil.

Aux plus âgés, le Grand Che-
valier et le Comité de Régie for-
mulent les voeux pour de nom-
breuses années de bonheur ct de
sérénité. Aux hommes d'affaires.
dux industriels, aux ouvriers: le
succès dans leurs entreprises. À
nos soldats en service outre-mer

cl au pays: un prompt retour
leur foyer. Enfin, à tous: une
Bonne. Heu-euse et Sainte Année.

2
.

le Grand Chevalier  A. Deschènes.

LE TIMBRE DE
NOEL DANS NOTRE
VILLE ET LA REGION
La présente campagne du Tim-

bre de Noël connaît un succés qui
promet de dépasser celui de l'an
‘ru: r C'est cc aue nous de-

clare le Dr Marc Bergeron, offi-
cier médical de l'Unité Sanitaire
de Saint-Hyacinthe, trésorier de
cet organisme, qui nous apprend
qu'un montant de $862.12 a déja
été reçu, provenant de l'envoi de
timbres à des particuliers de no-
tre ville et de la région. On es-
père atteindre le chiffre de $1,500,
par le moyen de ces “lettres or-
dinaires”, ajoute le Dr Bergeron,
et un total de $2,000 avec les dons
spéciaux.

 

 
|
|

Ces chiffres marquent une aug-
mentation appréciable sur ceux
de l'an dernier et l’on note avec
plaisir l'adhésion de plusieurs
nouveaux souscripteurs en faveur
de ce grand mouvement humani-
aire.

Cetle campagne etait menée par
le comité local de la Ligue Anti-
tuberculeuse, dont le président est
M. T.-A. Saint-Germain. le vice-
président, M. François Jetté, le
trésorier, le Dr M. Bergeron, la
secrétaire, Mlle B. Bmnin, et les
directeurs, MM. Dr H. Gagnon,
J.-A. Girard et Stanislas Chagnon.

 

! Hyacinthe.
On sait que ces documents

constitucraient l’une des plus im-
portantes pièces de conviction que
l'on présenterait à l'appui de
l'accusation de fraude ct de faux
prétextes logée contre les deman-
deurs de la présente cause, pa
le défendeur au “nom des person-
Jes ci-haut nominees, plainte pour
laquelle ils ont été arrêtés, le 11
décembre ct pour laquelle égale-
nent ils ont oempara cette semai
ne devant le magistrat -Victn.
Chabot.
Me Morin s'était présenté de

lui-même devant le tribunal.
mercredi dernier, et avait alors
demandé la tenue de son procès
sommaire, dans le plus bref délai
possible, afin de pouvoir se justi-
filer du cette accusation sans tar-
der, Après que la poursuite cut
alors déclaré ne pouvoir procéder
les 18 et 19, soit lundi et mardi
derniers, on avait choisi la dele
du 22, Vendredi, les demandeurs
ent obtenu un autre délai d'une
semaine.

Au cours de l'audience, l'un des
avocats de la défense. Me Fau-
teux, a également provoqué une
certaine confusion chez Fun des
proeureurs de la poursuite qui
avait déclaré, la semainedernière,
he pouvoir procéder le 19, “parce
qutl avait une cause à plaider à
Montréal"; or, Me Fauteux lui fit
admettre qu'il avait lui-même fait
ajourner cette cause, à Montréal.
afin de pouvoir occuper contre
Me Morin, le même jour, à Saint-
Hyacinthe.

MODIFICATION
SECRET RELATIF A
T.A CGNSTRUCTION

Les heures de travail sunplémen-
taires ct les jours fériés.

 

Le  heutenant-gouverneur en
conscil a approuvé, récemment
sur recommandation de l’hon. mi-
nistre du Travail, un certain
nombre de modifications au dé-
cret relatif aux métiers de la
construction dans les comtés de
Saint-Hyacinthe, Bagot et Rouvil-
Te.
Parmi les plus importantes, or

relève celles qui ont trait au tra.
vail supplémentaire et aux jours
‘hômés. On trouvera. ci-anres, le
cxte de ces deuxarticles.

Travail supplémentaire. — Tout
travail supplémentaire, exécuté
en sus de la semaine normale de
‘8 hres, doit être rémunéré à rui-
:on de salaire et demi.

Jours fériés. — M n'y u pas de
travail les dimanches, le premier
de l'An, l'Epiphanie, l'Ascension,
‘a Toussaint, l'Immaculée-Con-
ception, la Noël, le jour de la St-
Jean-Baptiste et celui de la Fetc
du Travail. Cependant, dans les
cas de graves nécessités, il est
permis de travailler, mais tout
'avoil exécuté ces jours-là, doit
“tre rémunéré a raison de salaire
t demi.
Ces nouvelles améliorations

dans les conditions de travail ont
êté obtenues a la suite de négocia-
tion entre le Syndicat N, C. des
Métiers de la Construction et le
Syndicat Patronal de ces dits mé-
tiers.

PRIX: 5 cents

M. le chanoine Vigneau
et les Terrains de Jeux

 

Une lettre de M. le chanoine. cu
l'oeuvre des Terrains de Jeux

ré à la Cathédraie. en faveur de
de Saint-Hyacinthe.

ere

Nous publions ci-après une let-
tre d'appréciation de M. le chu-
noine Gustave Vigneau, curd a la
Cathédrale de Saint-Hyacinthe, en
faveur de l'Oeuvre des Terrains
de Jeux de cette ville.

Saint-Hyacinthe

Lu Cathédrale

L'année 1945 s'annonce heureu-
se pour la jeunesse écolière de
notre ville. En effet l'Ocuvre des
Terrains de Jeux est fondée.
Depuis des mois, les urganisa-

teurs de l'Oeuvre des Terrains
de Jeux se rencontrent duns des
réunions multipliées peur être
prêts à donner,l'été prochain, aux
enfants des jeux qui conviennent
à leur âge ct à leur milieu.
Nous ne pouvons que féliciter

tous ces Messieurs de leur ini-
tiative nouvelle et de leur esprit
social. Les cxigences des temps
modernes font comprendre mieux
l'obligation de s'occuper des
questions sociales et saisir davan-
tage comme il est opportun de
réaliser cette vérité que nous vi-
vons en commun et que le devoir
de tous est de travailler au bien
de la société.

Les familles pauvres de nos vil-
les ne peuvent procurer a ieurs
enfants, durant les vacances, ce
qui est indispensable pourles dis-
traire. les occuper et les préser-
ver.
Les maisons sont trop petites,

les logis trop nombreux, les ter-
rains trop exigus, pour que l’en-
fant puisse trouver chez lui, dans
la maison où autour de la mai-
son, l'espace convenable pour son
activité débordante. Le seul coin
de la cour qui pourrait étre con-
sacré au jeu, est réservé pour la
remise o: le garage. Pour ses dé-
bats, l'enfant n’a que la ruc.

Les familles plus aisées trou-
vent bien l'occasion de donner a
leurs enfants une ou deux se-

! maines de vacances dans des en-

droits de tout repos, au grand
soleil et au grand air, sûr le
bord des lacs et des rivières, mais
elles n'ont rien à leur offrir, le
reste de l'été qui satisfusseut
pleinement à leur besoin de mou-

; vement.

Dans toutes les familles, où s'est
intéressé à l'enfant durant toute
l'année soclaire, avec les profes-
seurs on a ordonné su Vic jusque
duns les détails pendant dix mois,
mais on est embarrassé de la trop
grande liberté dont 11 jouit durant
les vacunces.

Tous savent qu'il est nécessaire
à lu formation de l'enfant de le
tenir occuper, de lui fournir un
temps pour chaque obligation que
lui dicte le Cevoir et aussi de lui
fournir une «rose honnête et uti-
le pour chaqu temps dont it peut
disposer. Autre nent loisiveté le
guette avee tou. les dangers qui
lui sont propres.

Par ailleurs, l : parents sont
pris par les exige -es de condi-
tions sociales qui le: distraient de
leur devoir familial ‘-op souvent
et ils regrettent de me pouvoir
donner à leurs enfan : tous les
soins nécessaires a lear bonne
formation.

C'est pourquoi, l'Ocuvre des
Terrains de Jeux arrive comme
une formule très heureuse de na-
ture à aider grandement les pu-
rents dans 'accomplissement de
leurs devoirs envers leurs enfants,
pendant l'été.
Nous formulons des voeux pour

que l'Ocuvre des Terrains de
Jeux soit prospère dès l'été pro-
chain, pour que les organisa-
teurs soient toute l'année dans
un dévouement soutenu, et que
les parents comprennent bien le
but de cette ocuvre et la voient
s'implanter dans notre ville d'un
ocil sympathique

(Signe) Gustave Vigncau 
Chanoine-Curé
 

 

Revue rétrospective de
l'année qui s'achève
chez les C. de Colomb

 

Large contribution apportée aux oeuvres sociales el de charité de
notre ville. — 600 membres au C'onscit 960.

 

Au cours de l'année qui s'a-
chéve, le Conseil 960 des Cheva-
liers de Colomb de cette ville à
contribué nu développement mo-
ral et intellectuel de ses mem-
bres et a fourni une collaboration
précieuse à un grand nombre
d'organisations de cette ville tel-
rss es huttes de guerre, les cam-
Dagines d'Empiunt de la Victoire,!
de lu Croix-Rouge, les Camps de!
Santé, ainsi que d'autres entrepri-
ses Moins connues du publie. Il
eat bien normal qu'une association
de quelque six cents membres,
par l'activité de tous ceux-ci,
puisse contribuer aux différentes
oeuvres dans une ville comme la
nôtre. On trouvera ci-après, par
ordre chronologique. le liste des
activités de l'année, chez nos che-
valiers.

Janvier
Visite a Son Excellence Mer

Arthur Douville par deux cents
‘hevatiers, à l'occasion du Jour
de l'An. i

Le meme Jour: Réception aux
salles du Conseil 960 par le Dé-
puté Grand Chevalier, Albert
Wesrosiers, on l'absence du Grand

Chevalier. Cent cinquante cheva-
liers étaient présents. Le député
stand chevalier souhaite la bien-
venue et formule des vocaux de
santé et de bonheur aux mem-
ares. Mc T.-A. Fontaine, député
d'Etat des Chevaliers de Colomb
parle au nom du Conseil d'Etat.
M. le Chanvine Gustave Vigneau,
aumonicr du Conseil, demande à
la Providence de bénir les voeux
qui ont été formulés, et donne sa
bénédiction aux membres.

Février
Souper canadien au Club Nau-

tique, suivi d'une veillée du bon
vieux temps.

21. — Tournoi de pool.
Souper uu bazar: une cinquan-

taine de membres et leurs dames
y prennent part.

27. — Réunion convoquée à
Snint-Césaire par le Grand Che-
valier du Conseil 960 pour ren-
contrer lcus les conseils des Che-
valiers de Colomb du diocèse à
propos du congrès eucharistique
40 St-Hyacinthe.

Mars
Assemblée générale. Retraite

fermée.
Avril

Partie de sucre annuelle.
24. — Remise de boutons-sou-

venirs a neuf membres du Con-
seil 960, lcs créant membres ho-
noraires a vie après vingt-cinq
ans de service dans la Chevaie-
rie: Dr Birtz, Arthur Champagne,
Euchariste Lafrance, Dr Page, E.
St-Onge. Michel Dion. Emile
Ouellette, Emile Ponton et Henri
Richard.

il eut ré-
des nou-

Après la cérémonie,
ception en l'honneur
veaux dignitaires, suivie d'une
veillée intime. Décès du

 Mai
14. — Initiation de quatre-vingt

dix nouveaux membres.

16 — Réception des nouveaux
membres.

24. — Le Grand Chevalier, l'ex-
Grand Chevalier François Jetté.
le Député Granit Chevalier Albert
Desrosiers, F'ex-Grand Chevalier
J.-Albert Bois, et le Député de
district Paul Lussier, assistent au
congrès d'Etat tenu au Chateau
Frontenac, i Quebec.
28 - - Réception en Chonneur

du frère Victor Chabot, élevée ré
cemment à lu fonction de juge «à
ly Cour de magistrat du district
de St-Hyacinthe.

En cette occasion, le Giand
Chevalier, le chanoine Vigneau.
le Député de district Paul Lus-
sier, l'ex-Grand Chevalier T-A
Saint-Germain, et l'avocat du
Conseil Guétan Sylvestre, pren-
nent la parole pour offrir leurs
félicitations et leurs voeux au
nouveau magistrat. Celui-cs ré-
pond à ces allocutions. Un ru
deuu-souvenir lui est remis.

Juin
15, Le Conseil 960 apprend avec

plaisir la nomination du frère T.-
A. Fontaine comme juge des Ses-
sions de la Paix, à Montréal.

16. — Lefrère T.-A. Saint-Ger-
min, ex-Grand Chevalier, reçoit
de Sa Sainteté le Pape Pie XI la
décoration de Commandeur de
l'Ordre St-Grégoire.

25. — lait cents chevahers de
tout le diocèse assistent au Con-
gros Eucharistique diocésain.

29. —- Election des officiers pour
l'année 1944-45.

Juillet
11. — Reception en l'honnetu

des frères T.-À. St-Germain et T.-

(Suite en page 4)
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capitaine
F. Stebbens
Il succombe à ses blessures reçues
au combat, outre-mer,

Nous annoncions,” dans notre
dernière édition, que le capitaine
Frank Stebbens de cette ville u-
vait été blessé, outre-mer au dé-
but de cette semaine, un commu-
niqué du ministere de la Défense
Nationale à Ottawa, est venu ap-
prendre 4 sa fille, Mlle Ida Gail
Stebbens, qu'il evait finalement
succombé a ses blessures.
Le capitaine Stebbens était le

fils aine de M. et Mme F. Steb-
bens, de Saint-Hyacinthe; lui sui -
vivent également, outre sa ille,
Ida Gail, un frère: le major E.-G.
Stebbens, actuellement outre-
mer; deux soeurs: Marjorie, fem-
me du Lt-Colonel L.-P. Payan,
O.B.E. et Eva, femme du capitai-
ne J.-Emile Côté, également ou-
tre-mer avec l’armée canadienne.
Nos sincères sympathies à la a-
mille de ce héros disparu.
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LE CLAIRON,

REVUE DE LA PRESSE

 

L'opinion politique
à travers le Canada

 

Sous le titre “Everyone got hurt” (Chacun en u souffert),

“Lu crise politique est finie à Ottawa, muis nul ne sait
encore ce qu'elle a réellement fait à notre politique — et ce
aui est plus important même, ce qu'elle à fait à notre nation.
Le gouvernement en ust très bien sorti, parce qu’il n’y avait
pas d'alternative.. Nous avons vu le sur-fonctionnement de

de la guerre, , Quoi qu'il arrive aux partis politiques, le Par-
lement en lui-même demeure indemne”,

SAINT-HYACINTHE, P. Q.

crrreecceurertssesasereeuenceüs

EN “CLAIRONNANT”

sur les

“TROIS PONTS”.

Le Courrier a beau “se tuer”
! 1 vouloir démolir le sénateur Bou-
; hard, il ne parviendra toujours

ju'ù nous démontrer qu’il mono-
Jolise lui-mêmele ridicule depuis
ongtemps...

2

:
$

:

‘encensé” duns le “Clairon” que
Je l'être duns ce Lorchon de la
presse qui s'intitule “Moraliste”.…
N'est-ce pus Votre avis, M. Du-
plessis….

Après uvoir “chanté”, à ce qu'ils
disent. certains voudraient main-

Mme Paul Jeannotte, de Montréal
¥ passage chez M. et Mme Ar-
thur Ledoux à l'occasion de Noël
MM. Pierre Philie et B. Cha-

znon ont pussé lu fin de semaine
de Noël à St-Paul d'Abbotsford
les invités de M. et Mme Guy
St-Onge.
Mme A. Fontuine, de St-Théo-

dore d'Acton, a fait un court sé-
jour à Suint-Hyacinthe récem-
ment.
M. Yvun Bousquet, d'Otlawa,LA ; MORE À QUE ; : Samedi soir dernier, il

y

avaitté st Rédaction: — ini ion: 1- ue hiso inte ainsi la rèce vise itiauc dans “ *% était à Saint-Hyacint} fin de ler, y avaiFl'éléphones: Rédaction: 498 Administrations 143 Nrucethis Sgmmente ainsi la récente crise politique, dans D'ailleurs il vaut mieux être aain Yacinihe en Une séance dramatique et musi-
GUSTAVE MORIN, N.-H. PARADIS,

M. et Mme Sumuel Bourgeois
:t leur fillette Denise ont passé
ic jour de Noël à Montréal les
nvités de Mme Samuel Bourgeois.
M. et Mine Roland Ménard et

Miles Rachel et Yvonne Pha-
acuf ont passé la [in de semaine

çu la visite des organisateurs et
nous espérons que les cultivateurs
continueront de s'assembler cha-!
que semaine afin de bien étudier
leurs problémes; ils peuveut,

comptersurl’aide de ceux qui les
ont aidés à s’orguniser; enfin il;
y aura, chaque mois, une grande
assemblée, à la salle paroissiale,
afin de récapituler tous ensemble
ce qui aura été discuté au cours
du ces soirées.

cale, à la salle paroissiale, donnée
par, la “TROUPE MASKOUTAI-

Le drume, en 5 actes était inti-
tulé : “LA FEMME AUX YEUX  encore pirmi nous,

29 DECEMBRE 1944

Cette semaine un bon groupe
d'hommes et de jeunes gens se
sont rendus suivre une retraite
fermée, prêchée au Couvent des
Pères Domiuicains, à St-Hyacin-
the; cette retraite était spéciale-
ment pour les hommes ct jeunes
gens de notre paroisse.

 :0:

REMERCIEMENTS

 

Lu famille Eugène Lemoine
remercie bien sincèrement toutes
les personnes qui lui ont témoi-
gné de la sympathie à l'occasion

ree Te iu décès de M. Eugène LemoineOT 7 notre système parlementaire, Ce délicat mécanisme démoecra- .. x * *, | leurs enfants de Sorel sont actuel- FERMES”. Cette soirée fut un Soit par sitrandes de messes,Prix de l'abonnement: S1.50 par année, tique peut s’ajuster sans violence aux nouvelles situations Ne joue pas de l'orgue qui lement en Vacances à Saint-Hya- [vrai succès el les artistes nous fleurs, assistance aux funérailles,En vente chez tous les dépositaires de journaux. et il accepte les faits tels qu'il les constate. Nous avons pu “LUL- cinthe. ont promis qu'ils reviendraient | visites à domicile ou de toute au-éviter le chaos d'une élection au moment de la crise suprême * KON ‘tre manière que ce soit.

 
 

- | cas a de Nuël à Montréal. _ —
SAINT-HYACINTHE, 29 DECEMBRE 1944 Analysant (nsuite la position présente des divers purtis politi. *Pënt renier leurs “créations|” Le capitaine Gilles Simard. de

! cues, M. Hutchison note: 3 asicales Ta x» Longueuil, était dans sa famillemesses —_— “Le gouvernement, au'on accusait dapaiser le Québec, a Toi ; - “pe
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nin de semaine.A I d 045 clairement beaucoup perdu duns cette province. La position] Mais le malheur, c'est qu’ils Mes Thérèse Benoit et M. P.

1944 S'ucheve, Hicntôt, ce uv seru plus qu'une autre dun

parmi celles du passé, que JU45 sera venu remplacer.

\u momeut de irathelur le seuil d'une nouvelle annee. of
. Co . . : ménent réellement son parti l'ont déjà rangé parmi les profits rie 5 herd vités de M, ¢t Mme Lionel La-est hy * jeter : jf sur ce ‘té les 12 - i ! : M1 “CS protits éremment à l'huile ou au :t bon de jeter un coup d'ucil sur ce qu'ont été les | mots et pertes, ne pouvant s'imaginer pourquoi on l'avait choisi mdifréren eat € ¢ HH moureux,

qui viennent de s'écouler, eus un wot, de faire le point. Si 1944 comme chef. Quant à la CCF, elle n’a sûrement pus su capi- TE + M. Hermas Deslandes, d'Upton,
a été une aunée de guerre, la sixième, il est tout de même ré-

. de Maurice pour tenir tête au} Aerniers.- “ . . “ » : res : » + f: nie ax ‘ 5 . û ie ssier Sol" «confortant de constater que les événements qui en ont marqué. “En tout cus, le résultut net de lu crise, c'est que nous Canadien... M. Louis Lussier, de Sorel, a ‘.oh . ‘ ; vntrons dans une nouvelle période politique encore plus con- x x x passé la fêté de Noël chez sale cours, nous ont été les plus favorables, à date. du présent fuse et plus douteuse que jamais... Qu'en sortira-t-il. nul ne ;
conflit. 194t aura été le tournant de la guerre et, espérons-le

d'une époque qui ne doit plus se répéter, pour le bonheur des

générations futures. l'année qui s'achève aura vu les arniées

allices, longtemps contenues par la puissance

prendre véritablement l'initiative des vpérations militaires en.

passaut « l'offensive. 1944 passera à l'histoire comme l'année.
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Co . tesemaine dernière et il a déclaré à ses électeurs qu'il n'ambition- parents de la mariée. Étaient pré- Erandes mesures d'hygiène el 12! Or et momunie fiducinire détenus ou Cunade . …. . $ 1.275.041.40
Lutin, l'apparition des bembes volantes où des avions ru- , hait de les représenter que jusqu'aux prochaines élections généra-lcents: MM. ot Mmes T. A. St. Mise à la portéede tous de la vac. Orctmonnaie fiduciniredétenus willeurs. ..... vee 31402-08155

. . . RE . . us. C'est afin de oir ré Wee a li a ti I ae sièrer + ue ui surien ae ination preventive on argement - filets de lu Banque du Canudn... 220000. . b.3i1./8/.buts, comme certains disent mieux, a été, il faut l'admettre é- tu Parlement PSNChauarealidéputation aulveut pr ; germain, Maur ice Bourgeois,L. aToren la situation : Dépôts àta Marique duCana00105208,61149
Lo . . y au € I FOST-RECL , ‘ bre, * St-Germain, Benoit Benoit, - conthibue à à L'Autre 3 Lous ere 0.043.151.galement, une victoire technique, <i nous pouvols nous ex- | nit quelques détails sur l'histoire potitique du comté choisi par ie! phonse Dumas, Jean-René Saint- Tans, luprovince de Quebec, i Canadiens... Co 7907185139 5 223,855,674.58. cater) . . - “i carnei jeneral: Jor i André D us, Mmes clablissement de la ACCIATA- tiltets ce chèques s d'autres banques... - $ 75,200,199.08rimer ainsi, des Mlle s, M:us le ‘nt de se … 8 - Germain, M. André Dumas, Mmes| . SoSH CE oo ile ques sur d'aut, a Qtp im des À lemand lis le moment de surprise pre “Du 1908 à 1925, les conservateurs obtinrent cinq victoi- j Robert St-Germain, J. P. Robb. tion obligatoire a permis de ré- Dépôts ct soldes dus par d autres banques à charte 0674.51

miere pitsse, les Alliés se sont ressaisis et, comme d'habitude. ves consécutives, mais Louiours avee de faibles majorités, sauf * W. Martin, Fernand Auger, Geor- quire considérablementTample ra Sommes dues par des buiwues ét correspondants 6.630.240 oùout trouvé les nioyens de défense efficaces contre ces town caus en 1917... En 1926, les libéraux l'emportèrent par 564 voix. | es Cormier, MliesExilia Dumas, Soiesorte par les inspecteurs bancaires ailleurs qu'au Canada BINT AS3,697,11.95
. ME Coe ae ee En 1930, le comté retourna aux rangs conservateurs avec 187] 3enée Larose, Thérèse Bernier.‘ Joacitee bd dues, les à Titres fédéraux ou titres portant ln garantie ducngins dont les dégäts ont de beaucoup été diminués. votes majoritaires. En 1935, cela se changea en une victoire | Téjane St-Amant, Jacqueline La- d hygiène sur les aqueducs, les &- touvernement fédéral, échéant d'ici deux ans.

hor ne ; ls vr so rénartir ainsi | ière. Madeleine Lewis, Ma-| EvÜts et les établissements où l'on n'excédant pas lu valeur marchande... . 438,082,169.89‘ ; _ libérale de 1,520. En 1940, les votes se répartirent ainsi: Tel- lumière, Madeleine Lewis, 3-1 ranipule le lait et ses produits Autres titres fédéraux où titres portant 1a garantieAu Canada, notre pays aura etd le siège de la seconde ford, libéral, 7,538; Porteous, conservateur (gouvernement| riette Riendeau. Emilienne  Des- ont Dili la suppression des| du Houvernement Fédéral, n'escédant pas lv 299,945,251.15.. . RER .. . . i Case. varti li Orr Nati 947 î marais 3 , x é S 1 en : valeur marchande LoL 5 set 17406080grande conférence des chefs dus Nations Unies, à Québec, et national), 5,771; Case, parti lib.lprog.-national, 2,434, soit unc|murais. Les SEVRES CPOUN plus importantes sources de Con- litres provineinux oùtitres gajañiis parles provinces,; ; PAS LAN ; ; ane majorité de 1,813 bour le candidat libéral... Aux élections pro- partirent ensuite pour un voyage taniination. L'isolement bien com- échéant d'ici Jeux uns, n'excédent pus lu valeur 3 53des mémorables assises de FUNRKA, à Montréal, Enfin, tou- vinciales du 4 août 1943, le candidat libéral l'emporta par 385ià Toronto. peis des typhiques a cireonserit auerérhande cui ti sentis pue les 43,459,453.93+ ,. . MIX 2A € : . + nghoprenir . capes . ie 31 +‘ Dénlace Se & > si 3 Autres titres provinciaux vu titres gueantis putours au pays, des événements politiques sunt également sur- Voix sur son plus proche adversaire (conservateur). mais il y Déplacements: . les contagions. Énfin, à force d'at. provinces, n'excédunt pas la valeur marchande 28,545,560.60
. : . , : avait un candidat CCF qui obtint 3,586 votes”. Mine Maurice Cayer est allée 45,0, 1 ; se «Ya Titres municipaux canadiens, n’excéJdant pus lavous à vr le da il ne sers . Ne . i EAL As: tirer l'attention du public sur la al de LOIS, Bee Co 16,754,325.72venus, à propos desquels il ne serait pas, pour le moment du ea a rejoindre son mari à Debert. NE... propagation de la maladie par] Titresmobicautrevque Canadiens, n'excédant pas: . . + ; co foes NOS) , on ‘opage de hi aladic pq cs publics, nutresq udicns, .

mois, sage de tirer de hâtives et dangereuses conclusions. Le 70iéme anniversaire du tres hon, William Lyon Mackenzie! 794! les mes de Noël et du Pre-| eau contaminée, par les légu- Autresobtaindiéientures btactions, needs slots,. . oo . 1° wu Gu Ut. 1 3 i nier de l'An. Ww Crus . ait et le trans-i “YS an : .Qu'il nous soit permis, cependant, d'inciter nus lecteurs à la! King, observé dimanche et fété samedi par ln Galerie de la Presse. oe sp picti mes crus, par le lait et le trans _ dant pas la valeur marchande, 0020210000 17,493,292.511 | b- ar a incité ls ace 1 ER : sn ¢ M. ct Mme Christian Larocque,| port des gerines par les mouches Prêts à vue et à court terme (n’excédunt pas J0 jours;sure et à la prudence : - dev . : laisser : | du Parlement, a incité la presse angluise d'un bout a Pautre du! . A dei ML ; nu Canada sur nantissement d'obligations.MCSETE elf prudence snot re devons pas nous laisser 4 Canada, à passer en revue la carrière de cet homme d'état, La plu- ! de Surel Sant hs invites de, Mfon à obtenu de tous une collabo-|

|

Jébestures. actions et autres titres d'une valeur 15.685 535.74. . oy ! = ; RR See : ; ba Cucli «ne i -{ruti fficace i i : Pere rrir be Cts... + .veugler par des problèmes de race et des divergences d'idées | part, tout en notant les divergences d'opinion politique qui le. MmeBuclide de pete u loc Ration efficace aut ne doit POS ratApoteCefesJUJours) ‘RE <ploite Ro t Lips ie sun léparent de lui, reconnaissent qu'il a bien mérité du Canada. Pa Pon oe DR à pp], | aTrCleTr là. Les Magniliques re- ailleurs qu'nu Canada sur nuntissement d'obli-que certuns explotteurs de l'option populaire agiteut, tison . Lies ; oe Ce, M. Guy Poirier étudiant à l'U-| sultats obtenus à date par l'hygiè- gations, debentures, actions ct nutres titres
nent, comme a plaisir un paraitre prendre cutiscienee des ke C Son ambition. dit le FORONTO STAR8 fede SE Diversité de Montréal est actuel-| ne et lu médecine préventive doi- une valeur marchunde suflisante pour couvrir 38.620,089.00

: ‘ HIRT SES PET ; ¢ Canada ct. a hnstar de son mentor, sir in aurier, Il jement en vacances dans sa fa-| vent inspirer à tous la volonté de es prêts triecatitstrophes qu'ils peuvent provoquer ct du mal qu'ils peuvent s'est [fore de constituer un Canada uni. Nul ost pluspeiné | mille. se conformer aux suggestions et | $1,377,849,205.53; . . . . ue ul de la recente desunson, a droit au us grand res- don C: _ 0 sonseils des cdecins de fami Prêts courants et escomptes nu Canada, noi inclus -causer autant a la nation toute enticre qu'u chacun des citoyelts ect pour avoir réduit cette désunion a un uns H M. Amédée Gaudreauit.rêdae: etdesmédecinshyionistesafin | ailleurs, provision faite pour lu perte estimative 3201,024,267.72nr . nf Pe AT INI” : eur de eo Jeurnal, est alle 3 acc 1 si Prêts courants et escomptes ailleurs qu'au Canada,de notre pays eu particulier, Nous devons cu outre nous d “N'oublions pas, dit le MON [REAL STAR qu'en temps

|

passer son congé de No”! à Qué-

|

de s'épargner deuils et soucis. * non inclus uitleurs, provision fuite pour la perte u17.470.17; € . 4 c paix comme en temps de guerre, l'administration d'un pays {1.0 oi à “sité ses parents © Tiel. par exe ce 6 estimative. Lu Lee IT A70.souvenir que uulne saurait être complétement indépendaut du ctendu que le ny donb ‘ane conciliation d'intérèts bee où il a visité ses parents el eeouexemple,ceque pro. bres aux gouvernemenesprovincia gistrices OE.. | . ; . . . . A of < 2 C ‘ amis, > se le : 2 1 > - rêts aux cités, villes 3voistu, sur lequel il doit tôt ou tard compter. Nous devrions divers qu’il n est pus fucile d'atteindre. À cette tâche M King | M. Gaston Dery de St-Hilaire| vince à propos de la typhoïde: p - scotuires © * ) revision ‘faitepour ià"perue 8,815,745.35
; . . . i apporte une riche experience politique, buisée non seulement og. à aint-Hyaeint? récem- “A la vai os infecti a. TELS non courants, prov 3.egalement avoir constante a l'esprit cette pensée que nous TEE pratique des partis ais aussi dans l'étude de ques- | Swit à Saint-Hyacinthe récom ReInlctionsge. cstimative . Cee Sess 351,652,376.00. . Ce. SY ; YL. Se : RS 5 ; nent, ' CS, i rs >: atte . Cente wo ; . ;formons deux grandes races qui ont, chacune, des intérêts mu tions sociales et politiques, étude qu’il commença tat dans sal M. et Mme Henri-Ious God-!réste souvent porteuse d'une Ennarements desclientsrelutivement aux evceptutionset lettresde0)"els a se bien comprendre of à s'estimer vie, 11 s'était acquis une réputation par ses contributions à la | bout et leurs enfants Louise Oli- myocardite, une Maladie du coeur| immeubles autres ‘que les bureaux de la banque... 976,301.49‘ I SE littérature sociale bien avant d'être en vedette dans la vie 2° Michele, de Dundas, On-! qui l'emportera à la première, Espothèques sur imoseubles vendus par la banque Jadueti 510,250.57

publique” ; veue et ichelle, de un as, ; n- aladio € ya sa Immeubles de la banque 1 excédant pas le prix cuûtant, déduction a
: + gue . ; . tario sont actucllement a Saint-, Maladie subséquente ou du moins faite des nmortissements s'il yena ._... LL ee 12,276,453.77\ Quebec. vous aurons vu M. Duplessis s'emparer du pou “L'année qui s'achève, note là MONTREAL GAZETTE, Hyacinthe pour une quinzaine les: l'endra cette maladie beaucoup{ Dépôts entre les mains du Ministre des Finances en garantie des 625,000.00

Jom par une campague menee sur des questions fédérales et Mking Punedesplus mémrabhe dansla longue carrlerede invités de Mme T. Chalifoux. | plus PE Les maladies du Actionsde compagniescontrôléesct prêts gui lear sont fait... 2987780.72
-Ÿ “elarati . 4 voir en ol. au Service Ce son bays. Lar en cette annee, a; 3 ‘oui \ “av J cour sont une des deux  PlUS] Autre uctif non compris dans les item précédents LLL 027,331.«ppuree de déclarations dont le peuple commence à voir s'éva- à donné une expression encore plus complète à son statut par- | JSDoundeRoan de grandes causes de décès dans no- $1.790,281.802.65

. . . . . . . ti A \ ane | =. . - , re . api ass » al: 3 es 4 » seinil- ; con et . . “ . + + * *nome, comme er tune, la valeur recite. M. Duplessis aura mi les nations, et € est M. King lui-même qui joua le prini- bi dernière tre prov ince. Lu Ly phoïde se com-; 2. Co . . . . . . pal rôle à la Conférence de Londres des premiers ministres de | : . plique généralement du cholécys- . . JONoutetots le mérite d'avoir crée un precédent historique en nous l'Empire.” M. ut Mme J. A. Ostiguy ont tiie. maladie de la vosicule biliai-| MW, WILSON. >. G. DANSON.cncral ~N, Ce . . Co. ; ass In Noël ; =“ invi ! : Qu . résident. _ ; pe :présentant une édition parlementaire de "20" tuinistres qui. s1 passé la Noël à Montréal les invi-|re et de phlébite de la jambe. RAPPORT DES VLRIFICATEURS| © . _ oo SR — tes de M. et Mme Jean Ostiguy. rout ie monde connaît les trou-{| AUX ACTIONNAIRES DE Le FAN K, ton ai: vu € An tif au 50novembre 1913 de mimeHe : ni ar ses actes : str: < * fi : t 1 > ; anchar Aes ; : ; ~ Sous à A & le bili ct dessus du pass : actif au canbre nyelle n'en impose pas par ses actes administratifs, le fait. à tout L'OPINION DES AUTRES {Met Mme AV.Blanchard é-i bles de digestion des personnes que resaveasie ane ci die u passif etde l'actifau70macabre1024 detrême
le moins, par sen nombre! ! Bh - ‘ taient & Montréal a 'oceasion de; souffrant du foie et peut se repré- des succursales, Nous avons v csièces et valeurs représentant Les placements die lasq ‘ ———— . la fête de No#l les invités de M.! 2 “ la vi cont fo Manque détenues au bureau-ckel à fin de l’excvrice fiecal de la Manque et à différentes dates

t Mme Herve Labelle ’ "Senter a vie misérable MMCNCC a cours de l'annce, nous avous vérilié les espèces et les valeurs de placements à plusieurs decBret (prés avetr auti=t constdete. eu retrospective sutls 0 € = . : | , par une personne atteinte de cho- plus importantes snccursales. . . . 4 besoin of“a i un: : . vs . : M. Maurice Petit de St-Charles léeystite chronique. La phlébite Nous avons obtenu toutes les informatuvns et explications dont Tuus avons cu ine. . ; . ‘ FE : : ; y était à Saint-Hyacinthe ces j . re Sh fue. A | dans notre opunion, les opcrattens de la Manque dont nous svons pris connaissance, Clientses angles prIuCcIpaux, l'année qui s achève, il nous est permis ez e 3 ‘au € I S Gul? 4 sant-Hyacinthe ces Jours diminue lu force de la jambe sans clans ls attributions de la Banque. Le bilan ci-dessus, das notre opinion, donne, tel qu'il. …… Le > Cagou a derniers. rendre le membre impotent, res-| ct, un expsé cuact de la condition de ln Banque au 30 novembre 1913, tel qu’il apparaitde conclure que. daus leuseuble, à la Hunière de ces évêne- M, et Mme Valdor Giroux, de‘ treint les activités. On aurait pu oux Luredela Dotique OGDEN HASKELL, C.Aments de 1944, 1943 l'annonce comme la plus prometteuse = : Montréal, etaient les invités de éviter cette infection et ses com- de Haskell, Elderkin & Co. Leumptabtes-
; . . . “M.et Mme Euclide Brunette d| plications cn se faisant vacciner GUY E, HOULT, €, A. vériticaleurs
année de cette guerre et que nous ne devons pas désespérer Des 140, au début de la guevre,y avait un si grand nombre, l'occasion de la fête de Noël. M s'assurant d'une ei potable \ ! Ja, 16 ddecenit 1848 de F3. Koss & So‘ ry | 3 . : i 3 ‘Ordr Cc > s Cartier ans les écoles , ar ne < jul Be * Montel, Catiada, de ol decente 18y trouver enfin la paix. La paix, c'est ce que nous souhaitons de membres de l’Ordre de Jacques Cartier dans les écoles de la’ Mlle Marthe Lefebvre est de saine et en ne prenant que dulait funtion, Latiada, ie *

. . . . “Commission, que M. Gravel. le président général a cru devoir! -ctour de Québec où elle a passéd'abord à tous, nos lecteurs, au début de cette année nouvelle,
«vant de leur offrir. selon la Lonne vicille coutume, nus meil-

leurs voeux pour une BONNE FT HEUREUSE ANNEE!

 
 

  

. vs oe
germanique, d'espoir:

du parti conservateur, dans l'ensemble, est encore pire. Il
apparut évident, dès le début, que les conservateurs manocu-
vraient pour s'emparer du puuvoir… Le colonel Drew, peu
de temps avant la crise, uceusait le colonel Ralston d'être
traître à nos militaires: puis, Vers le milieu des débats, les
conservateurs proclamaient que Ralston était le seul espoir
du pays... La plus grande vietime de toute cette lutte c'est
évidemment M. Bracken... De fait, le parti conservateur en a
pris sa décision. Que M. Bracken le suche ou non. ceux qui

taliser les embarras des vieux partis.”
Et M. Hutchison conclut:

le sait”

x * «

Dc sun cote, ka WINNIPEG FREE PRESS n'envisuge pus la
uation comme aussi inquictante: elle y voit même des raisons

“L'oppusition du Québec à lu conscription pour service
outre-mer ne provient pas de la crainte des risques de la ba-
taille ni d'un désir de les éviter, Le croive c'est se tromper

cinq fois plus furte que durant la première Grande Guerre et rap-
pelle qu’en 1917 l'opposition québecoise s'uppuyait sur argument
constitutionnel qu'il appartient à la mêre-patrie de défendre une
colonie et non à celle-ci de défendre lu métropole.

“Aujourd'hui le Canada forme une nation autonome: il

   

 

 

 

 

adresser cette lettre à tous les directeurs des écoles de la Commis-
sion

“Des informations précises reçues par lu Commission de-
puis quelque temps, confirment les rumeurs en cours à l'effet
que certains instituteurs et institutrices. tant laïques que
religieux, même durant les heures de classe, font une propa-

auraient chanté “juste”...
* * *

Lis manèges de certains nous
appellent un genre d'oiseau de

groie qui, devant un danger iné-
’itable, pousse ses compaunons
plus faibles sous lu dent enne-
mie pour sauver su peau.

x * *

II v u des gens qui chaaffent

Ça vu prendre tout le temps’

Après Cyrano et Cléopâtre, lc
Canudu nous apprend que M. Du-
plessis passera à histoire... puis-
ju'un artiste l’a immortalisé dans
le plâtre. Les grands “nés” de
l'histoire, quoil...

x kh *
M. Duplessis qui tient mordicus

à ses mercredis a décidé d'ouvrir
‘a prochaine session parlementai.

‘ains proposent que l'audition de
leurs causes uit lieu toujours un
mercredi. devant tant de “fer-
eur’...

 

 
 

 

y la fin de semaine dans sa famille.
M. et Mme Jeun Lincourt, de;
; Coaticook, étaient en fin de se-i
“maine les invités de M. et Mme|
E.‘Leblanc. i
Mlle Lilianne Cayer, de Que;

Ostiguy sont de retour de Mont-
réal après avoir pussé quelques
jours les invitées de M. et Mme
sr. L. Beuuchesne.

M. et Mme Ernest Cadieux et
leurs fils Marcel et André, MM.
Paul et Raymond Laurin tous de
Montréal, étaient à Saint-Hyacin-
the à l'occasion de la Noël les in-

était dans notre ville ces jours

acre Mme Louis Lussier.
M. et Mme Jean Solis et leur

fillette Madeleine sont de retour
de Montréal où ils ont fait an
court séjour.
La rédactrice se fera un plaisir 

de publier sans frais, toutes nou-
velles concernant les Echos:
Mondains. Tél. 370. !
 Ul——

DIMINUE DE 77.6
?.C, EN 18 ANS
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LA BANQUE ROYALE DUCANADA

 

 
 

    

 

 

 

 

    

   
    

  

COMPTE DE PROFITS ET PERTES

Solde créditeur nu compte des profits ct pertes, au dV - _
novembre 1943... 22 sec 000 $ SSIASIE 7

poyembre Joss
srès avoir pourvu aux taves fécèrn es «e totali-

ant 2 $2.127.214.86 et apris appropriations aus
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. : - tee € ss ‘ w 3 < cher y inggentes À même leoquelles pro-Re a - —_ - amie gande en faveur de nos ennemis, par des déclarations et ex-, dec, a passe quelques jours chez ona Étéfaitepour toutes les dettes mau- A| , ’ * pressions d'opinion aui sont de nature à nuire à la cause des | 2% parents M. ct Mme Georges La semainederniere M le Cure | vaises et doutcuscs ’ Leask $ 7.027.671.50« Alliés, dus la présente guerre. «Ayer. . smarais et son vicaire 1 ———F! Marcel Gosselin 0.D. Afin de m'éviter l'obligation de dénoncer ces personnes

|

M. et Mme René Buanelle et Dysarais on vane Ne ab: RLPARYIS COMME SULT. _ s so1 5 aux autorités fédérales pour faire cesser cet état de chose, je leurs fillettes Renée et Marie ont DC L.-P. Breton aides de MM. L. py, idende No 226 au tous de 6% por sande... 515-0uv.
xu ; rer Fattonti HOSE, JC! pussé Noël à ré Bousquet et Henri Tétreault sont Dividende No 227 au taux de bi; per année... 25.000.001 crois de mun devoir d'attirer Fattention de chaque directeur - Püssé la Noël à Montréal. sq . 4 dene N tous de bE par année... 515,000.00> : . . i cu fil-]alés dans chaque école de la pu- Dividende No 228 nutou fe pa ee 233,000.00| OPTOMETRISTE :t directrice de nus écoles. Mme Alfred Fontaine et su fil- a es di que ‘ up Dividende No 229 au taux de 65; par nrurée. 515.000.

' Vous voudrez bien, par conséquent, avertir tout votre lette 5et de, Montréal. sont d'étud POti étui des equipes 1 + den. , . s’abstenir de coc © A RTE : sctuelleme 5 invité . études afin d'étudier les princi-| = Société del Penni $80,000,SL ven Le . rsonnel de s'abstenir de ces commentaires car, à l'avenir, actuellement les invitées de Me atin ta Société de Fous de Pension| informe sa clientèle qu'il réouvrira ses bureaux le ande de cette sorte fera l'objetde procédure qui Achille Deluge. pes coopératifs et de former de feniributionsin immeubles delabanque + ug
. . ; + 5 srroscilliers Vis © Wvateurs, € in- Solde créditeur au compte des profits € Coe TPE I.. au > effet d'y mettre fin. M. ct Mme E,  Desgroseilliers Vrais coopérateurs, ce qui est in-j So s 7e| ou’ vers le 5 janvier 1945, auront pour y sont partis la veille de Noël en|dispensable pour l'organisation a| * Bien à vous, avion pour un séjour d'un mois|et la bonne marche de coopérati- LL ». G. LUNSON1 AU NO. 535 AVENUE MONDOR » en Floride. ves, | SWSEN "OCgéné0 . . . " le président général. Mlle Henriette Lemaire était à Chaque soir, les cultivateurs | : foancien Salon de coiffure “Mado”. © . Drummondville en fin de semaine d'un rang se rendaient à l'école! Montréal, te 22 décembre 1944.

| " . C.-E. GRAVEL chez ses parents, et on discuta ferme. Toutes les —
DOEEPEEWEETDUP 0 - + “Lu Jour ’ 16 décembre 1844   M. et Mme Guston Jeannotte, écoles (au nombre de 12) ont re = I done



   29 DECEMBRE 1944 . LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q. TROIS
 

“ADDRESS UNKNOWN”, UN FILM PUISSANT
AVEC PAUL LUKAS ET CARL ESMOND
AU MASKA, LES 2, 3 ET 4 JANVIER

   
  
   
     

 

second film au programme.

 

La version cinématographique magazine américain.
de “Address Unknown” qui pren-  L'intrigue du film,
dra l'affiche du théâtre
mardi. mereredi

de Kresman Taylor qui fit sen- natal, alors sous I'influence

“Heavenly Body”, une comédie avee le duo Powell-Lamarr, comme

fort bien
Maska: conduite, nous présente l'histoire

et jeudi pro- d'un Allemand de naissance qui
chains,les 2, 3 et 4 janvier, égale après avoir véeu longtemps aur
en tous points le célèbre ouvrage ‘ Etats-Unis, rentre dans son pay:

de
sation il y a un an dans un grand, premiers progrès nazis. Les ques-

 

   

  
Au seuil de 1945

l'administration de la maison

DESJARDING, COUTURE ING.
présente ses voeux

les plus sincères
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POINTE VALAINE
Orchestre de la Marine
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Faites vos réservations immédiatement
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Nous désirons remercier tous unos clients ct

amis pour leur encouragement

peudaut l’année 1944, et souhaiter à tous

Une Bonne et Heuveuse Année.

SES

ADRIEN GLADU
Epicerie de choix, Bières, etc.

- 1525 ST-ANTOINE TEL. 9
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Examende laVue    
     
     

(Grégoire Bélanger
OPTOMETRISTE - OPTICIEN

515. ST-DENISCHAMBRE NO. 1

ST-HYACINTHE

“Heures de bureau : 9 hres a.m. à 8 hres pon.

i

tions angoissuntes qui se posent
dans l'esprit du nouveau venu,
3es doutes, son courage ct sa dé-
termination sont exprimés magis-
tralement par Paul Lukas, Il
sonvient également de signaler
'e succés de la talentucuse K. C
Stevens qui, 4 une singulière
seauté, joint une prenante el ta-
entueuse personnalité qui la clas-
‘ent immédiatement au rang des
‘edettes féminines de l'écran.
“Heavenly Body”. le second

‘ilm, est une comédie des plus ori-
‘inales qui nous permet de revoit
le nouveau le fameux couple
ledy Lumarr-William Powell. Or

t dit de ce film que William Po-
vel] y cherchait Venus au ciel
sour trouver Hedy Lamarr sur le
erre… ce que beaucoup de ciné-
shiles admettront d'emblée!…
Danscette histoire, qui est d’un
omique inoui par les situations
ocasses qui s’y présentent, la ra-
issante Hedy dont le mari est un
stronome se lance dans l'astrolo-
ic... ce qui n'est pas tout à fait la
me chose. Aussi le bonheur
es deux époux subit-il des ‘“éclip.
es” que tous les manuels de cos-
rographie de la terre ne sau-
aient prévoir. Enfin, William
ortira de lu “lune” pour décou-
ir qu'il possède une étoile de
yremicre grandeur sur la terre et
| fera une découverte fort op-
ortune car James Craig, qui
omplète le trio. avait depuis
ongtemps constaté bien des cho-
os dans ce domaine.
Un sujet court en couleurs na-
welles complete cet intéressant
irogramme.

O.:

RECEPTIONS DE NOEL
Plusieurs invités ont assisté, le

‘our de Noël dernier, à un diner
ffort par M, et Mme Ovila Ar-
‘hambault de Granby. On y re-
narquait MM. et Mmes Donat Ar-
hambault et Arthur Guilbault.
le Saint-Hyacinthe: M. et Mme
Tenis Chevalier, de Longueuil;
MM. Jeun, Guy. Claude, Léo et
Tacques Guilbeault, de Saint-Hya-
‘inthe, ainsi que la famille Groulx
e Granby.

Le soir, un souper eut lieu à
Saint-Hyacinthe, offert pur M. et
Mme Donat Archambault ct au-
uel assistèrent plusieurs des in-

vités précédemment mentionnés,
m plus de M. ct Mme Arthur Pa-
tenaude et leurs enfants, Maurice,
ucqueline et Fernande ainsi que
MM. ct Mmes Ernest Cassis ot

 

François Lefrançois, de Saint-
‘yacinthe.

Ul—

RANSACTIONS
MMOBILIERES
Terres appartenant à Mercier
hapdelaine, situées à Saint-De-
is, vendues à Camille Plante
ur la somme de $8,000. 

 

Emplacement appartenant à J.-
Richard, situé au village St-

‘enis, vendu à Roméo Gariépy
our la somme de S1,700.

Emplacement appartenant à la
ace. Ph. Dragon, situé au village
e Saint-Denis, vendu à Théodore
Ussier pour la sommne de $4,000.

Emplacement appartenant à E.-
. Picard, situé vue Luframboise,
endu à J.-À. héberge pour la
«mme de S7,700.

LA PART DU PAUVRE
Le président, M. J.A.R. Séguin.

t les membres de la Conférence
3t-Vincent de Paul, St-Hyacin-
-he de Confesseur, qui s'occupent
les pauvres des paroisses de li
lathédrale et du Christ-Roi dé-
sirent exprimer leur vive recon-
taissance à la population de la
-ille pour l'appui généreux qu'el-
2 leur à accordé a l'occasion de:
êtes à domicile et aux messes
.¢ minuit ainsi qu'à la Guigmolée
organisées par les membres au
rofit de nos frères moins fortu-
.Ës.

 

JECES DE MME
1-J. BERTHIAUME
Samedi dernier, le 16 décembre

‘st décédée à l'Hôpital St-Charles
de cette ville Mme J.-J. Ber-
hiaume. née Adélia Leblanc. La
léfunte était âgée de 51 ans.

Lui survivent, outre son époux,
sa mere, Mme Hector Leblanc;
lieux sueurs, Mmes Albert Mar-

 

juette,  (Rose-Alma), et Omer
Jousquet, (Arzélia); une belle-
soeur, Mme Jean-Baptiste Ber-
hiaume: trois beaux-frères, MM.
Albert Berthiaume, Omer Bous-
et et J.-Baptiste Berthiaume.
Les funérailles ont eu lieu mar-

li, le 19 décembre, à neuf heures,
-n l’église du Christ-Roi, sous la
direction de la maison Antoine
Bienvenue Ltée, de cette ville. La
.evee du corps fut faite par M.
“abbé Paul Hus et le service fut
hanté pur le curé Alphonse Gi-
ard. Les porteurs étaient MM.
cné Belval, Eugéne Landry, Al-
à Bousquet, Lionel Giasson, J.-B.
3erthiaume et M. Cordcau. Nos
sympathies.

LO

(ES YOEUX DES
INCIENS RETRAITANTS
A l'occasion de la Nouvelle An-

née, le R. P. À. Renaud, directeur
des Retraites fermées, ainsi que
ies assistants et le Comité de le
ligue des Anciens Retraitants de
Saint-Hyacinthe, désirent offrir
curs meilleurs  vocux de santé
de bonheur et de paix à tous les
nembres de cette ligue ainsi qu'à
curs familles.

 

 UE

Le monarque de l'Arabie Pé-
réc Ibn Saud, donne parfois des
anquets dans lesquels on sert
des chameau entiers cuits dans
d'immenses pluts.

SAINT-JUDE
En notre église paroissiale, sa-

modi le 9 décembre, à 916 hrs, a-
vaient lieu, au milieu d’un grand
nombre de parents et d'amis, les
obsèques solennelles de Rose-
Anna Messier, ¢pouse de Eucha-
iste Beauregard, décédée apré
une très longue maladie à l'âge
de 74 ans, Elle laisse dans le
deuil, outre son époux, trois fils
M. le Dr Liboire Beauregard, de
St-Hyacinthe, M. le Dr Gérard
Beauregard, de St-Jude, et M.
Jeorges Beauregard (inspecteur.
de St-Hyacinthe). Cing filles,
dont trois religieuses de la Pre-
sentation de Marie: les RR. SS.
St-Euchariste, (de Burlington),
St-Liboire, des Etats-Unis éga-
lement, et Ste-Jeanne d'Orléans,
de St-Césuire; Mme Elphège Gré-
goire, (Bernadette), de St-Jude,
ot Mme Irenée Chicoine, (Marie-
Jeanne), de St-Denis sur  Riche-
lieu.

La levée du corps fut faite par
M. le curé Antonio Richard de St-
Jude. Le service funèbre fut
chanté par M. l'abbé Arsène Mes-
icr (cousin de lu défunte), de St
Hyacinthe. Agissaient comme
«Here et sous-dracre: M. le eurc
i-À. Richard et M. le curé Fran-
_ois Morin, de St-Bernard.

Lu Chorul: du Collège de St-
Césaire rendit avec brio la Messe
Solennelle des funérailles.
Dans le choeur, on remarquait

M. le chanoine Vézina, MM. les
‘fabbés: Edmour St-Pierre, Alcide
Roy, Sulvail, Morin et plusieurs
autres.

Lu direction des funérailles a-
vait été confiée à M. Arthur Mar-
tin de St-Jude. Nos sincères con-
doléances à lu famille affligée.
—M. Jean-Guy Labossière, sa-

cristain, était de passage à Lon-
gueuil, en fin de semaine.

“a

REMERCIEMENTS
La fumille Albany St-Pierre

remercie bicn sincèrement toutes
les personnes qui lui ont témoi-
né de la sympathie à l’occasion
«u décès de M. Albany St-Pierre
oil pur offrundes de messes,
fleurs, assistance uux funérailles,
visites à domicile où de toute au-
.re munière que ce soit.

__ 0:

NAISSANCE
M. et Mme Philippe Brousseau,

(Cécile Ménard) de cette ville,
ont le plaisir d'annoncer à leurs
varents ct amis la naissance d’un
fils, né le 26 décembre et baptisé
le même jour sous les prénoms
de Joseph, Jeun, Jacques. Parrain
et marraine, M. Jules et Mile Hé-!
lene Brousseau, oncle et tante de,
l'enfant. Porteuse: Mlle Thérèse+
Brousseau, tante de l'enfant. :
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UNE BELLE REUNION
DES CH. DE COLOMB
DE LOUISEVILLE
Le Conseil d'Etat des C, de Co-|

lomb était l'invité du conseil de
Louiseville, samedi dernier, pour:
‘a tenue de son ussemblée régu-

 

  

 

 

‘ère. M. Ludger Fuguy, Député,
’Ftat présiduit. 1 :
Au cours de ces délibérations,

M. Francis Fauteux, Directeur
Suprême, à déclaré que les Che-
valiers avaient souscrit $200,000
au 7e Emprunt Canadien. 11 a
aussi souligné que les Chevaliers)
le Colomb du Cunada iront à;
administrer environ S75,000., pro-
venant du fonds éducatif de un
million, créé récemment. M. Lud-
ger Faguy a fait part aqui] avait
vendu visite & Son Eminence lel
Cardinal Villeneuve, depuis son!
retour d'outre-mer. Son Eminen-|
ce, dit-il, s'est déclaré émerveillé
du bien accompli par les Huties
de Guerre Colombiennes et il a
demandé que cette ocuvre se con-
tinue pendant la démobilisation.
Un vote de félicitations a été.

idressé à M, À. Massicotte, dépu-
té de district des Trois-Rivières,
qui vient d'être fait Commandeur
le l'Ordre de St-Sylvestre.
Après l'assemblée, le Conseil

l'Etat a reçu à diner les membres
le l'Exécutif du conseil de Loui-
seville, dont le Dr L'Heureux est
le Grand Chevalier: M. le cha-
noine Donat Baril, curé: M. l'abbé
Louis Marchildon, aumoônier; M.
Provencher, Maitre du 4e Degré
district No 2: M. Raymond Arès
*X-scerétuire d'Etat: M. René Bé-
land, échevin. représentant M. le
Muire.

Au cours de la suirée de sume-
di, les membres du Conseil d'E-
“il ont assisté à Une assemblée ré-
gulière du conseil de Louiseville.
Jn cadeau souvenir a êté présen-
3 à M, Ruymond Arès, fondateur

>t ler Grand Chevalier du Con-
seil de Louiseville. :
Lu journée s'est terminée par la

visite de l'importante usine de
‘hemises de M. Alexandre Bé-,
land, de Louiseville.

 

RIMES SUR LES
"NGRAIS CHIMIQUES
Les primes fédérales payées sur|

‘vs engrais chimiques pour en- |
~eurager leur emploi sur les ré-,
‘oltes de fourrages ont rapporté,
lu } avril 1943 au 31 mars 1044.
341,278. à 63,148 cultivateurs de’
a province de Québee. Dans tout’
‘e Canada, le nombre de cultiva-
‘eurs qui ont bénéficié de ces pri- -
nes est de 162,285: ils se sont
sartagé un montant total de S826,-
"1848, Grâce à cette politique.
“emploi des engrais chimiques
‘Ur lu récolte des fourrages a aug-
nenté de près de 40‘ et il en
st résulté une augmentation cor-
‘espondunte dans les productions.
“ui dépendent directement de la
jualité des aliments fournis aux

 

  bestiaux ct aux Volailles: viunde.'
lait, ocufs.

/
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LA RELIURE
LE COMPLEMENT
JUN BEAU LIVRE
La reliure n'est-elle pas l’une

les plus belles formes d'artisa-
rat? Par beaucoup trop délais-
be, clle offre pourtant de nom-
weux avantages. Un livre, lu et
elu et dont les feuilles se lais-
ent: des cahiers de musique
pars et variés; une série de ma-
‘azines et de revues d'un carae-
ère spécial; des volumes techni-
tues dont on ne se déferait à
aucun prix: que dive des rayons
le sa bibliotheque dont les collee-
ions juunissent par le temps. Voi-
à autant de pièces qui valent bien
ane bonne reliure. Ces publica-
Jons apparaissent alors à leur
rraie valeur et leur durée est pro-
:ongée indéfiniment. Quel plus
sel héritage à laisser qu'une bi-
Miothèque de livres de choix et
qu'une reliure parfaite invite à
ire et à conserver”
En un siècle vù tout s'exéeute

an Vitesse, le travail de reliure
>xigerait-il trop de temps? Certes
les grandes bibliothèques publi-
ques aliinentent toujours le tra-
vail du relieur d'un flot continu
de volumes. Mais ce n’est pus
moins un fuit qu'on ne compte
guère plus que vingt-ciny relieurs
de métier dans une grande ville
comme Montréal, I faut voir la
disposition artistique que l’on suit
lonner à un rectangle de cuir
mince et souple. Qui n'a pas eu
l'occasion d'admirer la beauté
d'un missel du Suint-Evangile
comune il s'en trouve sur les au-
lels de toutes nus églises. Certis
de pierres précieuses. recouverts
de cuir repoussé aux dessins re-
marquables, certains de ces volu-
mes sont de véritables chefs-
d'oeuvre.

Les plus beaux. tes mieux exé-
cutés nous  viendiaient-ils dunce
‘tous de l'étranger. Si tel est le
cus, il importe de combler cette
grave lacune par tous les moyens
dont on dispose, Cest ainsi que
bon nombre d'éditeurs d'hebdo-
maduires pratiquent cet avt de la
reliure, Ils complètent
atelier d'imprimerie bien cquipé

 
|
 

 

|

Un jeune médecin n'a pus hé-
iité, récemment, à débourser l
torte somme pour faire magnifi-
juement relier un livre de che-

areasEee ro

{RANSACTIONS
iMMOBILIERES

Emplacementappartenant i
THe Juliette Guertin, situé rue
dessaulles, vendu à Antonio Ron.
leau pour la some de $7,000.
Emplacement appartenant à

Damase Lévesque, situé en la pa-
‘oisse Notre-Dame, vendu à Wil-
trid Gagné pour la somme de
31,200

Terrain appartenant à Napoléor
St-Jean, situé à St-Hvacinthe-le-
Zonfesseur, vendu à Alphonse St-
Jean pour lu somme de S200.
Terre appartenant à Adélard

‘dessier, située à Saint-Hyacinthe
le-Confesseur, vendue à Arthur
Houle, pour la somme de S3,000.
Emplacement appartenant à

Willy Lavallée, situé à Saint-Jude
vendu à Lucien Larivière pour la
somme de $5.00.
Terre appartenant à Lucien La.

rivière, située à S{-Jude, vendue
à Bernard Bourassa pour la som-
me de S3.1500.

Emplacement appurtenant a Al-
phonse Desrosiers, situé au villa-
#e de Saint-Denis, vendu à Irénée
Angers pour la sonune de $500.

Emplacement appartenant à
Hertel Cloutier, situé rue Lafrum-
boise, vendu à l’Ocuvre du Foyer
Ine. pour la somme de $12,000.

Terrain à buis appartenant à
Lucien Blanchette, situé à Saint-
Charles, vendu à Georges Nichols
pour lu somme de S1,000.
Terre à bois appartenant à Ar-

mand Chabot, située à Suint-Du-
mase, vendue à Louis Chabot
pour lu somme de S1,500.
Terrain appartenant à Norbert

Blanchard, situé à Saint-Damase.
vendu à Hector Ménard pour la
somme de $300.
Terre appartenant à Elie Gius-

son, située à Suinte-Mudelcine.
vendue à Eugène Pluamondon

inisi uni pour lu sonune de $800.
Terrain à bois appartenant à

el c'est tout à leur honneur. Onj Joseph Desruches, situé à Saint-
trouve aussi des amants
vres pour qui la reliure est le
plus agréable des passe-temps.
lu retieur de son métier dispose
d'un champ d'action suffisamment

des li-

vaste encore pour se recruter une; (Mariette Pépin)

 

Damuase. vendu à Joseph Beaure-
gard pour la summe de $850.

0:

NAISSANCE
M. et Mme Anatole d'Anjou

unnoncent la
clientèle de choix. En se lançant | Naissance d'une fille baptisée Ma-
dans cette forme d'artisanat qui! rie-Louise,
le fera bien vivre pour peu qu'il
s'en, donne la peine, le relieur
doué exécutera un travail d'artis-
te.

 

‘

Parrain et marraine,
Jean Core, oncle de l'enfant, et
Mlle T. Pépin, de Québee, tunte
de l'enfant, Porteuse: Mme Jean
Céré, tunte de l‘enfant.

REDUCTION DE LA |
TATION DE BEURRE
_ La Commission des Prix et du
Zommerce a annoncé, ces jours
lerniers, que la ration de beurre
era réduite de sept onces à six
mees par personne, par semaine
compter du ler janvier pro-

hain. Les coupons de beurre de-
‘iendront valables Un à la fois et
rois coupons entreront en vi.
ueur chaque mois.
Afin de permettre aux mena-

ions de beurre durant tout lc
emps que durera la pénurie de
‘@ produit, les coupons de beurre
lemeureront  valubles jusqu'au
our où on unnoncera leur date
l'expiration, tout comme pour lez
oupons de sucre et de confitures
1 y aura également réduction des

Juotités accordées aux restaura-

quotités et cette réduction  sev
woportionnelle a celle faite dan:
a ration ordinaire des consomma.
eurs. On n'accordera aucune
ritotité supplémentaire.

—-- SIU een 

Le pôte magnétique nord et le
sole magnétique sud ne corres-
pondent pus au pôle géographi-
que.

Lres de pouwoir disposer des rae |

eurs el aux autres détenteurs de

AU BUREAU DE POSTE
Le Maitre de Poste désire in-

former le public que le service
postal «wu bureau de poste le ler
janvier, Jour de l'An, sera com-
me suit

Il n'y aura pas de distribution
par les facteurs, les divers gui-
zhets scront ouverts de 8,00 am.
A 12,00 am. li y aura qu'une seu-
«levée des boîtes aux lettres le
Matin et les dépêches seront ex
pédièes aux heures ordinaires

Le Maitre de Poste
ou,

Un poisson umque de l'Améri-
que, le perche noire, a été éleve
à Cuba, ch Europe et dans le sud
de l'Afrique.

x

Un grand nombre des premiers
résidents de Bultimore Claient
les Acadiens bannis de la Nouvel-
le-Fcosse

* * 
* * *

On ait que Cest en Calitornie
; lue l'on retrouvele plus de morts
Lasees par les uralgnées noires:
stles sont cependant assez rares.

x Ak
| Uy cut un temps en Hollande,
Lou les gens suspenduient une lan.
Cerne éteinte devant la maison
| nt quelqu'un vent de mourir
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L'ANABLEPS
IL VOIT TOUT, SAIT TOUT: RIEN NE LUI ÉCHAPPE

L'ANABLEPS GLISSE PRESQUA FLEUR
D'EAU, À LA FAÇON D'UN SOUS-MARIN,
EN MAINTENANT SES DEUX YEUX
SUPERIEURS AU-DESSUS DE L'EAU,

 

 

 

 

rontenac L

LU

POUR GUETTER LE DANGER ET CHERCHER
SA NOURRITURE, TANDIS QUE SES DEUX
YEUX INFÉRIEURS EXERCENT LA MÊME
VIGILANCE SOUS LA SURFACE,

VOICI LE MOMENT DE PRENDRE UNE LEÇON DE
LANABLEPS ET D'AVOIR L'OEIL AU GUET!

CHACUN CONNAIT LA VALEUR DES OBLIGATIONS DE LA

VICTOIRE .AYEZ L'OEIL SUR L'AVENIR, LE VÔTRE,ET CELUI
DE VOTRE FAMILLE. SOYEZ PREVOYANT, CONSERVEZ BIEN
VOS OBLIGATIONS DE LA VICTOIRE, VOS TIMBRES ET

VOS CERTIFICATS D'ÉPARGNE DE GUERRE.

FUBLIEE DANS LE BUI D'AIDER L'EFFORI DE GUEKRE DU CANADA Pt

LTÉE



QUATRE

JEAN-PIERRE AUMONT AU THEATRE CORONA
MERCREDI, JEUBI ET VENDREDI PROCHAINS

 

Second film au programme: “The Merry Monahans”

 

Les Français combattants sont
à l'action dans le film qui pusse
au Corona cf qui met en cause
un groupe de soldats français lut-
tant contre l'ennemi dans un
camp de concentration nazi. En
tête de la distribution entiere-
ment masculine du film “The
Cross of Lorraine”, figure Jean-
Pierre Aumont, Francais combal-
tant lui-même, qui pasça quelques
mois dans lu métropole et qui
tourna deux films à Hollywood
avant d'aller rejoindre en Afri-
que, les forces du General de
Gaulle.

ie film dit l'existence de pri-
sonniers français à qui on & pro-
mis la liberté, à la signature de
l'armistice, mais que les nazis di-
rigent vers Un camp de concen-
tration, Ils sont sounus par leurs
vainqueurs aux traitements les
plus brutaux, Peter Lorre un ser-
gent nazi, entreprend de leur rui-
ner le moral, mais ne pourra
réussir grâce aux efforts d'hom-;
mes comme Sir Cedric Hardwie- |
ke, Aumont, Joseph Calleia et Ri-,
chard Whorf. Cependant il l'em-!
portera dans le ‘cas de Gene Kel-
ly, le plus résistant et plus bra-
ve de tous pourtant.

 

L'action traite d'un groupe de
prisonniers français qui provien-
nent de différentes classes socia-
les.
Comme deuxieme film l'on ver-

ra “The Merry Monahans”, co-
médie musicale, Donald O'Con-
nor, Peggy Ryan. Jack Oukie ot
Anne Blyth se partagent lu ve-
dette, C'est une désopilante co-
médie qui raconte les aventures
d'une famille dont tous les mem-
bres font du vaudeville, Parmi
les éclats de rive, les blagues et
quelquefois les larmes, ils mon-
tent graduellement vers le suc-
Ces.
On y entendra une quinzame

d'anciens suecès de lu chanson
populaire et cing créations nou-
velles. Pour n'en mentionner que
quelques-unes: “Lovely”. “Beau.
tiful to Look At", “Swance  Ri-:bien voulu collaborer avee nos
ver”, “The Campbells ave Com- syndicats, au cours de l’année
ing” et “Missouri Waltz".

Cette comédie à été aduptée à
l'écran par Ernest Pagano, et le
film à été dirige par Charles La-
mont el produit par Michael Fes-
sier.

Uni sujet court complete ce pro-
gvanine.

 

UN NOUVEAU SOMMET ÀLA BANQUE
ROYALE DU CANADA

 

L'actif total s'établit êt S1,790,006,000 — Augmentation considérable,
des depots, — Prêts en augmentation légère — Forte
liquide. — Hausse des profits.

Le rapport annuel de la Banque

Royale du Canada pour l'exercice| Canada puisque ceux-ci s'établis- |
terminé le 30 novembre 1944 re-
flète l'amélioration qui s'est fait
FeBiE aux principaux départe- |
ments de la banque. L'actif total:
et les depots sont à des niveaux
sans precedent st les profits ont
augmenté légerement, |

L'acof à S1,790,251,802 est le
plus clevé jamais alteint et il se
votnpare à $1,509,097,571 au 30
novembre 1943, Les dépôts ont;
ausenenté pour s'établir à S1,676,-
BBAG96 Ce qui représente une
augmentation de pres de 8277,-
000,00 aw cours de l'exercice.
Les dépots du publie sont sensi-
blement plus élevés à S1,400,096,-
884, une augmentation de pres de
$250,000,000. On aura une idée des!
économies que fait le public
quand on saura que les dépôts du
publie portant intérét s'établis-;
sent maintenant à S592,851,469.

Les prets courants sont à S351,-
652,376, ce qui représente une lé-
gore augmentation sur l'année
dernière. Les prêts à vue sont

plus élevés. Les prêts courants au!
Canada sont à S261,024,287 à vap-'

!

 

 

 

procher de S277.021,237 le 30 no- dondes, $880,000 ont été verses a QUE 1945 voie l'union de toutes
vembre 194 L'excellente posi!
tion financière dans laquelle se
trouvent maintenant nombre
d'emprunteurs et
prompt des comptes sont deux

facteurs qui contribuent u dimi-

posture

des prêts courants en dehors du

sent à S79,117,470.
Comm d'habitude. La banque

est dans une excellente posture
liquide avec des disponibilités re-
présentant 8126, du passif au
publie. On note Une augmentation
sensible de l'actif liquide de la
banque qui se lotalise à S1,377,-
849,205. Dans cet actif est compris
S810,042.435 de titres fédéraux et
provinciaux contre $641.898,620 il
y a un an. On note surtout une |
augmentation des titres fédéraux !
i courtes échéances.

L'argent en mains, les dépôts à
la Banque du Canada et les au-
tres item de même nature ainsi]
que les soldes bancaires ont aug- |
menté pour se lotaliser mainte-|
nant à $377,752.788.

Apres avoir mis de côté une
somme de $2,127.214 pour lesi
tuxes fédérales et avoir pourvu
aux dettes mauvaises et douteu-
res, los profits pour l'exercice ont|
ote de $3,812,184, soit une aug- |
mentation de S385,895 sur l'an
dernier. À même ces profits, à
it eté réparti $2,100,000 en divi- |

i
i

Li société de Fonds de Pension of |
SH0,000 ont êté mis de côté pour!
lex immeubles de la banque. La

le reglement somme de S432,184 à été reportée
au compte desprofits et portes.
qui atteint maintenant le chiffre .

uuer le chiffre des prêts et es-jde S4,247,671.
comptes. La dinunution des prêts
courants au Canada, toutefois, est
plus que compenste par une aug-
mentation de plus de $23,000,000

ETAT-CIVIL

Naissances. Dec. 24. Mare,
Florence, Lasette, fille de Noël
Duquette et de Gisele Beaunoyer,
Parr. ot marr: Paul Blanchette
et Florenee Duquette. 25 déc.
Joseph, Lionel, Noel fils de Re-
nald Ledoux ot de Lucienne Me-
vier Par et mur françois Le-
doux et Armente Forand.

Martanes Dec. 23 Entre
Maurice Brunelle fils de Philippe
Brunelle et de Regina Paquin, ot
Georgette Laprade fille de Théo-
dore Lapradte et de Yvonne Pa-
quin. 28 dec. Entre Aleide Val-
more Foisy fils de Theophile For-
ay et de Déha Béland, et Hen-
tiette Noimseux fille de Napoléon
Naiseux et de Azilda Tessier

CATHEDRALE

Nitis-ances. 23 dec. Marie.
Ganette, Marcelle, fille de Georges
Lussier et de Marte-Flore Benoit.
Parr. et marr © Albany Benoit et
Bernadette Daudelin. 25 dec.
Mare, Mine, Louise, fille de Jo-
soph Anatole D'Anjou ct de Ma-
riette l’'enin. Part. et marr.: Jean
Core et Ale Pepim, -- 25 déc:
Joseph, Lucien, Mierre, Paul fils
de _Artheme Lambert et de Au-
gustine Chabot, Parr. et mare:
Lucien Fontinne et Marguerite
Chabot

Mariages, 23 dec.
drien-Robert L'Heureux fils de
Pierre L'Heureux et de Ane
Lavoie, ot Jeanne Lepage fille de
Ernest Lepage et de Louise Long-
champ, — 26 déc: Entre Leo Gre-
mer fils de Wilfrid Grenier et de
Marie-Louise Roy, et Marguerite
ibe bille de Adélard Dubue et
de Flore Gilbert, — 26 déc: Entre
Emery Charbonneau fils de feu
Edouard Charbonneau et de Fre
nestine Cournoyer, et Jeannette
Casavant fille de Leon Casavant
et de Mavie-Alice Avehambault.- -
27 dees Entire Paul-Fmile Phenix
tils de Théodore Phenix et de AI-
ma Berger, of Solange Marquette
fille de
Germaine Langelier. - 28 dec.:
Entre Louis Crépeau fils de feu
Gilles Crépeau et de Marie Roy,
et Trene Lussier fille de feu Al-
fred Lussier et de feue Malvina
Gauvin. — 28 déc: Entre Armand
Odilon Pepin fils de Mathias Pe-
pin et de Roseda Prince, et Noël-
la Sansouey fille de Richard San-
souey et de Yvonne Borduas.

Entre A-

Décès. — 26 déc. Avila Roch,
épouse de Télesphore Marchand.
62 ans. — 37 dec. Blanche Lan-
gevin dite Soeur Georgine Lan-
gevin des Sveurs de la Charité 40
ant7 mois.

y L'assemblée générale

Aime Marquette et de’

' | annuelle
des actionnaires aura lieu au sié.
Ke social de la Banque le I jan-
vier à 11 heures du matin.

REUNION INTIMEÀ
L'OCCASION DE NOEL

{| A l'acecston de lu tête de Noël.
| un groupe de parents ot dans de
Met Mme Omer Pépin, s'est réa-
Ent a ta résidence de ces derniers.
à Upton, comté de Bagot.

Au nombre des invités nous u-
«Vons relevé les noms des person-
tes suivantes: M. et Mme Walter
Frappier, M. et Mine Henri l’épin,
M, Aimé Pépin. Mme Valmore
Desmarais Mlle Valéda Lemos
ne, Gérard, Elphège, Jeannette et
Suzanne Desmarais: Denis et De-
nise Frappier: Gilles, Marcelle et
Chuck Pépin, MM. Victor Per-
vault ot Adélard Cloutier

Apres lu messe de minuit. un
suceulent réveillon fut servi puis
lv eut chant, danse, ete, jus-
que matin, alors que tous se

letrrèrent emportant un inoublia-
ble souvenir de cette joyeuse réu-
non.

ON FETE UN ANCIEN
DE SAINT-HYACINTHE
Le 5be anniversaire de naissante
de M. Grorges Guertin de Nia-
fara-Falls,

Samedi soir dernier. à Niagara-
Falls Ont, avait lieu une magni-
fique réunion organisée en l'hon-
neur de M. Georges Guertin, un
ancien citoyen de Saint-Hyacin-
the, done c'était le 50e anniver-
sitire de naissance. Cette fête
coineidant également avec les no-
ces de bois de M. et Mme Guer-
tin, et plus d'une centaine de pa-
rents et d'amis s'étaient réunis
pour présenter lettrs Voeux aux
héros de cette belle manifestation
d'estime et d'amitié. Mlle Marie-
B. Desnoyers, de Ste-Rosalie, a-
vaut tenu à assister à cette soi-
ree, laquelle fut précédée d'un
COPICAX souper préparé par le
chef atalien Gene Pattui. On pré-

s'amusèrent ferme jusqu'à une
‘heure avançée de la nuit.

LES SALONS DE BARBIER
IMARDI AVANT=MIDI

Le publie est prié de prendre
note, qu'à la suite d’une entente
conclue entre les barbiers de la
ville, leurs salons seront fermés
jusqu'à midi, mardi prochain, 2
janvier.

 

Ale cette ville, ont le plaisir d'an-

ILES SOUHAITS
DU PRESIDENT DU
CONSEIL CENTRAL
Au seuil de celte nouvelle an-

nee, je me fais l'interprète des
directeurs du Conseil Central des
Syndicats Nationaux Catholiques
de Saint-Hyacinthe, pour souhai-
ter à nos aumôniers, aux officiers
de nos syndicats, aux syndiqués
et à leur famille, aux amis de la
cause syndicale, Bonne, Heureuse
ot Prospère Année.
Que 1945 apporte au monde, la

paix. Paix juste pour tous, paix
entre les pays, paix dans la so-

\ciêté, paix dans le domaine du
travail. Que nos syndicats conti-
“nuent à remporter, au cours des
douze prochains mois, Un succès
aussi éclatant, aussi constant, que
celui qu’ils ont connu en 1944,

Je profite de la circonstance
pour remercier sincèrement les
employeurs et tous ceux qui ont

écoulée. Je souhaite que leur ex-
emple soit imilé par tous.

J.-Hector Langelier.
Président.
0,

M. et Mme Clément Pérusse,

(noncer les fiançailles de leur fille
Marie-Paule, avee  M. François
Lalumière, de Montréal, fils de
feu M. Ernest Lalumière et de
Mme Lalumiere, M. l'abbé Paul-
Hus, vicaire au Christ-Roi, à béni
ces fiançailles.

On nous fait remiurquer que M.
{Lutumiere est un vétéran de cette
“guerre et qu'il n'est de retour au
pays que depuis le 16 octobre der-
nier, après avoir servi en Angle-
terre et cn France où il fut blessé,
“prés de lu frontière belge.
| Nos félicitations.

es—018———-
{

'YOEUX BE BONNE
ANNEE DE L'0.T.J.

Le Comite exéeutif de I'Ocuvre
des Terrains de Jeux de Saint-
Hyacinthe est heureux de souhai-
ter a tous, au nom de l'organisa-
tion de cette oeuvre chrétienne et
civique. une bonne, heureuse ot
sainte année. L'O°FJS. profite ¢-
gulement de la circonstance pour
remercier les autorités religieuses
et civiles, nos journaux locaux et
toutes les personnes qui d'une
munière où d'une autre ont aidé
au développement de cette neu-
vre naissante en faveur de nos
enfants. La Direction de l'O.T.J.
de Saint-Hyacinthe compte sur a
collaboration du public maskou-
tain et sut celle des parents pour les bonnes volontés en vue d'as-
sUrer Un succès prometteur etl
durable aux entreprises de FO.T.

“Après avoir salué les mariés, le
Pere Réginald Bélanger.Lie Direction

de VOT.J. de St-Hyacinthe |
!
1

UN AUTRE PARC |
A L’OEUVRE DES
TERRAINS DE JEUX

Celui du quartier No. 5.
L'Oeuvre des Terrains de Jeux

de Saint-Hyacinthe est heureuse
d'annoncer au publie maskoutain
que le Conseil Municipal de St-

Hyacinthe vient de mettre à la

disposition de PO. TJ. le terrain
situé prés de la boulangerie de
M. Sosthène Gladu, entre les rues
Dessaulles et Notre-Dame. dans!
la Paroisse  Notre-Dame-du-Ro-
saire.

Ainsi les trois paroisses de no-
tre ville auront teur terrain de
jeux, et nos enfants pourront sy
donner à coeur joie sous la di-
rection dévouée des moniteurs et
monitrices de l'Ocuvre des  Ter-
vains de Jeux de St-Hyacinthe.
L'Ocuvredes Terrains de Jeux

de St-Hyacinthe remercie bien
profondément le Conseil Muniet-
pal de la Cité de St-Hyacinthe de
son geste magnifique en faveur
de nos enfants, qui, au terme de
l'année scolaire, pourront envi-
sager des vacances vraiment sal-
nes, profitables et Joyeuses.

0:

LE CLAIRON, SAINT-HYACINTHE, P. Q.

ORDINATIONS
ECCLESIASTIQUES

Voici quelques ordinations d’ee-
clésiastiques, appartenant à notre
diocèse, qui ont eu lieu vécem-
ment. :
Le 22 décembre 1944, à la Bu-

silique Cathédrale de Montréal,
par S. E. Mgr L. P. Whelan, évê-
que auxiliaire de Montréal; aux
premiers ordres mineurs: Ferdi-
nand Chapdclaine, de Sorel.
Le 23 décembre 1944, à la Bu--

silique Cathédrale de Québce, par
Son Eminence le Cardinal Ville-
neuve, archevêque de Québec; à
la tonsure: Louis-Georges Bolisle
ct Marcel Cuplette, de Sorel; Ber-
nard Ménard, de Granby et Ro-
méo Robert, de St-Hyacinthe.  0:

P| I ) 5)ST-JEAN-BAPTISTE |
- |

M. et Mme Gustave Benoit sont |
allés à Québec à l'occasion de la
fête de Noël, en visite chez M. et
Mme Gédéon Lemonde.
—M. et Mme Pierre Gosselin,

ainsi que leur fils, Jeun-Paul, en
visite chez M. ct Mme L. Monast
et Mme P. Desjourdy. ces jours
derniers.
--M. et Mme Sylvio Pinson-

nault, de St-Paul l'Ermite, ainsi
que Mme J. Senay, de St-Paul
d'Abbotsford, chez M. et Mme L.
Pinsonnault, le jour de Noël.
Mme Arthur Brillon et Mme

François Grenier se rendaient à
Marieville le 27 courant, pour as-
sister aux funérailles de leur bel-
le-soaur, Mme Alida Brillon, née
Marie-Louise Beauregard.

 

  

LA RATION DU BEURRE

90 et 91, duns le carnet de ration-
nement no 5 sont valables depuis
hier, le 28 décembre, jusqu'à lu
date qui sera fixée pour leur ex-
pation. Tous les coupons de
beurre dans les carnets de ration-
nement nos 3 et 4 expireront le
31 décembre, ainsi que tous les

Lucien FreniCre; Miles Annette et
Fleurette Frenière; MM. S. Sené-
cal, Gérard Frenière, Léonide
Brunclle, Marcel Frenière, Milles
Dinise  Landelle et Jacqueline
Frenière: MM. Ovide Comtois, À.
Robert, Lucien Gladu, Roméo

   
JO

29 DECEMBRE 1944

Breton, MM. et Mmes S. Payette, ! bert Bolduc, J.-B. Lemieux, Ro-
Ruoul Rencault, de Montréal; Ai- land, Lucien et Paul Bélanger, J.
me Gagnon, Georges Scott, Jules; Jeannotte; Milles Marie-Berthe
Cadorette, Mlles Micheline Fre-' Gæuvin, Mariette Arsencault, Fer-
nière, Irène et Rita St-Amant: M. nande Girard et Antoinette Hé-
ci Mme David Belanger, pére et bert; MM. Raoul Charbonneau,
mère du marié: MM, et Mmes Al- MM. et Mines Alexandre Guertin,

Maurice Senécal, Napoléon Loi-
selle, Maurice Senécal et Paul
Morencyg Mlle Gisèle Morency,
M. et MmeOVide Jybinville; Mlle
Flore Jubinville, M. "Jean-Pawl
Jubinville, Mlle Fernande Four-
nier.

i

La Direction et le Personnel

Oe ce Theatre vous advessent leurs

 

IMeilteurs Voeux
à l'occasion ou Mouvel An!
 

Que la Nouvelle Année vous apporte
IE! SANTÉ ! BONHEUR !
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SUR LA SCENE! ON THE STAGE!

VAUDEVILLE

REVUE DU COTTON CLUB
avec Artistes de Couleurs

comprenant

The Spencer Sisters « Crip Law

Also "HIT TUNE SERENADE"

“FROM SPRUCE TO BOMBER"

 

 

 

 

"BOOGIE WOOGIE MAN" 
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Dimanche, Lundi, Mardi, 31 DECEMBRE, ler - 2 JANVIER

Maurice

 

coupons Ce conserves el les cou-
pons de sucre. À compter du ler
Janvier, les coupons de beurre de-
viendront valables Un à un et de-
meurcront en vigueur jusqu'au
jour où on les déclarera invalu-
bles.

RECENT MARIAGE

Lundi le 38 décembre à 8 hres
en l'église &u Christ-Roi, fut bé-
ni le mariage de Mlle Marcelle
Frenière avec M. Roger Bélanger,

 

employé au bureau de ln Pen-
man's. La bénédiction nuptiale
leur fut dornée pli le Père Bé-
longer, O. P. Après le mariage,
les nouveaux époux se rendirent
aux salles de la Société Philhar-
morique où Tes invités s'étaient
lousreunis pour la réception.

 

{ 0. P.
beniscait le repas après lequel il
+ cut chant et danse.

Les mariés nous quittèrent
pour un Voyage aux Etats-Unis
of tous se séparérent tard dans
l'après-midi, emportant un cha-
leureux souvenir de cette jour-   née. Voici les noms de ceux qui
ont pris part à cette réception:

M. Arthur Frenière, père de la i
mariée: MM. et Mmes Hercule, |

+

*% ®.+3e-asc-eup<s-e amas

ST-HYACINTHE, QUÉ.

Tél. 332
id 2

  Henri, Albert, Adrien, Roland et

 

Ne manquez pas notre

* GRAND *

SPECTACLE de NUIT
DIMANCHESSOIR, 31 DECEMBRE A 11.30 HRES

LE POPULAIRE

  
ose—

ST-CHARLES-SUR-
RICHELIEU
On apprend que M. Jean-Mau-

vice Lozcau, militaire au camp de
Valeartier, fils de M. et Mme Oc-
tave Lozeau, de St-Charles-sur-
Richelieu, à épousé en l'église de
Mont-Joli, Mile Rita Levesque,
fille de M. J. Lévesque, ingé-
nieur, «t de Mme Lévesque, de
Mont-Joli Le mariage à été cé-
Ihre jeudi, le 21 décembre. ;
M et Mme Richard Benoit

(«Mudcleine Geoffrion) ont à dé-
plorer lu perte de leur fils Ro-
bert, décédé vendredi, le 15, à
l'âge de 412 ans. M, Uabbé P. Des.

rochers, officin à la cérémonie des

Anges qui eut lieu le lendemain

après-midi.

Mlle Rita Couillard à reçu par

l'entremise de M. Girard, [ E,

une prime de succès dans l'ensci-
septa iM. Guertin un superbe gnement.
cadenu souvenir et les invités

Miles Lucile Messier, Therese

Lusignan, Yolande Hébert et Mo-

nique Borduas, de l'Ecole Norma-
le de St-Hyacinthe, sont arrivées
dans leurs familles pour les va-

eances dos fêtes.

La route St-Charles-St-Hilaire
est trés bien entretenue, cet hi-
ver, grace au beau travail de la

charrue à neige conduite par MM.

Antonio et Adrien Messicr.

i Mme Euchariste Gemme, de St.
Amable, était de passage, la se-

maine dernière, chez son père, §

M, Ovila Lusignan.

SWIFTY et sa Troupe
— DANS UN SPECTACLE DES MIEUX CHOISIS —

SERONT AU PRCGRAMME
VOUS REGRETTEREZ D’AVOIR MANQUE CETTE SOIREE !

ON THE SCREEN '!

x Un Programme Varié de Sujets Courts *
“THREE CHEERS FOR THE GIRL”

(Broadway Drevetie: )

“COMMUNITY SING” ou “CHANTONS EN CHOEUR”
(Steven Foster Sony)

SUR L’ECRAN !

“HIGHER THAN A KITE”

{Désopilante Comedic)

“A PECULIAR SITCHEEAYSHUN"
(Caricature)

Se

 

Arr

Un Spectacle de 2 hres et demie et plus...
aussi Souvenirs pour tous!

NOP

N'ATTENDEZ PAS A LA DERNIERE MINUTE!

Réservez maintenant vos billets à là Pharmacie Lanctot
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CHEVALIER

OLIES

avec

Natalie PALEY

Sim VIVA et André BERLEY
 

MERCREDI - JEUDI - VENDREDI
Wednesday -
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Thursday - Friday

 
RICHARD JOSEPH

WHORF - CALLEIA - LORRE - CRONYN
Au même programme — On the same bill

|2:Brn     
A

4

pa

  | | ; > > ~ JEAN PIERRE AUMONT

7 GENE KELLY ° SIR“CHA

— AUSSI —

“BIRDIE AND THE BEAST”
el “GEM JAMS” (comédie)

Série : 10e chapitre ‘SECRET SERVICE IN DARKEST AFRICA” -
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LES 10 MEILLEURS

 

Voici la liste des 10 meilleurs

compteurs de la ligue de hockey
industrielle.

 

   

Jean ……. …….rc4 2
Leduc ...... ...... ..... w 3 3
Archambault … … …3 3
Chagnon ...... .... rs 3 2
Gagnon .. ... .2 2
Guilbault … 1 3
McDonald .... .2 2
Bérard …… … .l 2
Leduc …… …… ...... .l 3

   

Les Signaleurs joueront à Drum-

LA MARINE RECEVRA
LE DRUMMONDVILLE,
JEUDI SOIR, LE 4

(REMARQUE AUX
[CLUBS DE HOCKEY
| parties de ces équipes doivent

nous parvenir au début de la
| semaine.

|

 

Nous sommes toujours heureux
de publier les résultats des par-

———— ties auxquelles les clubs de Saint-
Le club de hockey de la Ma-|Hyacinthe ou de la région pren-

rine de Saint-Hyacinthe recevra nent part. Nous ferons toutefois
la visite du Drummondville, de la remarquer aux directeurs de ces

mondville demain soir.

 

Les communiqués ayant trait aux

 
ligue des Cantons de l'Est, jeudi

 

 

 

 

équipes qu'ils doivent nous faire
parvenir leurs communiqués le

 

ILES CYCLONES ET
LA MARINE AUX
PRISES, DIMANCHE
| Walker, Lalande et Colby joue-

ront pour les visiteurs.

Les Cyclones de Montréal, le
meilleur club de la ligue Mont-
réal Intermédiaire, viendront ren-
contrer les Signaleurs de  Saint-
Hyacinthe dimanche après-midi,
le 31 décembre prochain. La
rencontre commencera à deux
heures et demie.
Les visiteurs aligneront une

forte équipe comprenant des
joueurs tels que Lalande, Gerry
Walker et Jean-Paul Colby. Les
Marins tous revenus de leurs va-
cances des Fêtes, seront au grand
complet.

LE PATRO ET
L'OEUVRE DES
TERRAINS DE JEUX
Unelettre du Rèv. Père Laper-

riere 4 ce sujet,

Plusieurs amis de l’ueuvre uni-
versellement appréciée du Patro-
nage  Saint-Vincent-de-Paul de
Saint-Hyacinthe, qui depuis une
quatantaine d'années sc dévoue
inlassablement au bien moral et
physique de la jeunesse maskeu-

dé si l'OT.J. nuirait à la survie
du Patro. Le Père Laperrière, su-
périeure du Patronage Saint-Vin.
cent-de-Paul de Saint-Hyacinthe
dissipe ces nuages dans la lettre
que nous publions ci-après:
Le Patronage
750 rue Girouard,
St-Hyacinthe, P.Q.

A Monsieur René St-Pierre,
Président de 1'0.T.J.
Saint-Hyacinthe.

Monsieur le Président.

laine, se sont un moment deman-

 

EN QUELQUES MOTS...
“DANS LE SPORT”

Avec les eds de Providence
Une figure bien connue des a-:

mateurs de hockey de St-Hyacin-
the sur l'alignement des Reds de
Providence dans la ligue Améri-
caine est celle de Roger Bédard...
Bédard a joué quelques parties
pour les Saints de Roland Hébert
au début de la saison... Apres a-‘
voir signé pour les Leafs ge To-
ronto, il y à un mois, ces derniers

| l'ont vendu aux Reds auxquels il;
{ vient finalement de se rapporter.
y Il a obtenu un point et une as-
, sistance contre les Beurs de Her-
| shey dimanche dernier. Paul Le-'
{ clerc continue de garder avec brio’
la forteresse des Reds... Paul de-
vrait avoir unc chance dans la
Nationale un de ces jours... Les:
Reds comptent beaucoup de,
joueurs canadiens-français, dont|

\ olusieurs sont déjà venus à St-
‘Hyacinthe: Paul  Courteuu, le
meilleur compteur de l'Amérique ‘
est venu plusieurs fois en ‘notre
«ville. l'an dernier, alors qu'il s'a-;
lignait pourle Fairchild... Jacques
Lavoie est venu à plusieurs re-,
prises, alors qu'il formait un:
puissant trio avec Jean-Paul Gla-
du et Filion... Roland Forget, un
des plus prolifigues compteurs de,
l'Amérique est un autre que les;
amateurs locaux ont vu scuvent!
à l'oeuvre lorsqu'il est venu sen-|
tretenir avec les Canadiens, il y
a quelques saisons... I

x x *
Guy Leclerc avec le Canadien Jr. :
Guy Leclere, le solide gardien!

'de buts du St-Hyucinthe, qui est |
également le cerbére subsitut du
Canadien Jr, a eu l'opportunité !

| de s’aligner pour ce dernier club|
dimanche dernier, le 24, contre le

{ National. Les jeunes de Wilfrid
 Cude ont triomphé par 9 à 3 et,
Leclere a été à la hauteur de la,
situation dans les filets des vain-
aueurs...

—
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Ici et là
Jean-Paul Glaca était à S-Hya-:

‘rinthe pour la fête de Noël com-

l'assistance,

_M. Amédée Lacroix, avec toute

l'aisance qu'on lui connaît. agit
comme maître de cérémonies.
Un excellent goûter fut offert

AUX assistants après ce concert.

La filiale Saint-Hyacinthe de
l'A. F, P. est heureuse de remer-

cier tous les artistes qui ont dai-
gne préter leur concours à ce ré-
gal artistique, ainsi qu'à M. À-
drien Ringuet, organisateur de la

soirée, et M, Amédée Lacroix,
maître de cérémonies.

101——

FIANCAILLES

 

 

On annonce les fiançailles de

Mlle Raymonde Darsigny., file de

M. et Mme Adélard Darsigny. de
cette ville, à M. Laurent Richard,

fils de feu M, Alfred Richard et
,de Mme Richard, de cette ville
également.

REMERCIEMENTS

M. Gedéon Berthiaume remer-

cie sincerement toutes les person-

nes qui lui ont témoigné de la
sympathie à l’occasion du décès
de Mme Gédéon Berthiaume soit
par offrandes de messes, fleurs,
ussistance aux funérailles, visites
à domicile ou de toute autre ma-
ntere que ce soit.

  

L'annonce de l'organisation dei me les Bruins de Boston étaient:
l'O.T.J. à Saint-Hyacinthe, nous a! inactifs durant toute lu semaine. .
apporté, 4 nous du Patronage St-1 Jean-Paul s'améliore à chaque,
vincent-de-Paul, une réclie satis- partie ct il saura sûrement tenir

 

p
r
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Une père et un lids qui ont, deux deus, hn

ans de service dans [a même compagnie,
voild un record que bien peu de familles
pourraient égaler. M.'Thomas M.Conno:
- que l'on voit ci dessusen train de grave:
un dessin sur un tissu bleu ciel du Corps
d'Aviation Royal Canadien est em
ployé depuis 61 ans dans une tisserie de
Magog (Québec). 11 travaille sous les
oudres de son fils, contremaître graveur,
qui possède lui même 44 ans de service
dans cette tisserie de Magog. Agé de 81
ans, M. Thomas M. Contour est en par

ps

A
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HOS SOLDATYS DE L'INDUSTRIE
faste santé, et il n°4 anaes perdu une

seule journée de travail. Lorsqu'on fui
demande quand il prendra se retrante, il
déclare en souriant que rien ne pourra
interrompre son tenoul avant le jour de

la Victoire.
Ce sont des emplos cs conume ceux là -

fidèles, dévoués consciencieux qui ont

permis aux industries canadiennes de
sc transformer rapidement cn d'unmenses
usines de guerre où les armées alliées
peuvent puiser tout d''quipement dont
elles ont besoin.

PUBLIÉ tt HOMMAGE AUX OUVRIERS CANADIENS PAR LA BRASS! PIE rOLSON

 
  

 

:0: soir prochain, le 4 janvier, dansi 1 : 1
une partie qui commencera à huit, plus tôt possible afin que nous

LE PATINAGE heures et demic. | puissions leur accorder toute l’at-

Les Signaleurs se rendront éga-|tention qu'ils méritent. De plus,
’ lement demain soir, le 30 décem- quand une partie se joue le di-

A L ARENA bre, à Drummondville pour y manche, il est injustifiable de leur

rencontrer ce même club. On sait Part d'attendre à jeudi pour nous
.., > . que Drummondville aligne plu-;€N communiquer les résultats. Ii

L arena sera fermé les 1 ct 2 jan- sieurs étoiles de Saint-Hyacinthe, est alors souvent trop tard.

vier. dont Savary et Blanchard. co:

Il y aura patinage ce soir et de- (0: 3

main soir, les 29 et 30 décembre, DANS L'ENSEIGNEMENT LE PAYAN DOMINE
à l'aréna. Dimanche après-midi, — DANS LA LIGUE
les Cyclones de Montréal dispute- Mile Simone Jrussion, institutri-
ront une partie de hockey aux'te àl'école No 3, à Saint-Damase,
Marins de cette ville et le soir il’ Vient de recevoir du ministère de INDUSTRIELLE
y aura patinage, comme d’habitu- l'Instruction publique, par l'inter-

de. . médiaire de M. l'inspecteur Gi-| Ce club n'a pas subi la défaite
Les portes de l'arénuseront ce- lard, uneprime | de 20 dollars! dans ses trois premières par-

pendant fermées lundi et mardi pour succès dans l’enscignement. ties. — Victoire du Côté.
prochains,les 1 ct 2 janvier. Nos félicitations. —

Te Pavan domine la ligue de
‘ —— hockey Industrielle avec un total
- ’ . de 5 points,soit deux gains et une
y * partie nulle. Le Payan a porté à

trois le nombre de ses parties

, , jouées sans connaître la défaite
en triomphant du Consolidated

eno Id e eman ee de R. Arpin par 5 à 3, dimanche
dernier. Le Coté a cu raison du
Gotham par le score de 9 à 2.
dans la première rencontre de ce
programme double auquel assis-

Pour le bureau du Percepteur des Douanes et de térent plusieurs centaines de spec-
auteurs.

l’Accise à Saint-Hyacinthe, pour emploi à titre tempo- Chagnon et Bienvenue ont bril-
. . ; . lé. pour le Payan, avec chacun 2

raire au traitement de $720.00 par année plus le boni points, tandis que Leduc enregis-
. . trait la cinquième unité. r-

de vie chère. chambault, Darveau et Desmarais
ont été les meilleurs chez les per-
Aunts de le partie, Dans l'au-

Les formules d'inscription, que l’on peu 2 tre duel. Gagnon. Leduc, Jean et
P » 9 peut se procurer Guilbzlt ontété les principaux

au Bureau de Poste à Saint-Hyacinthe, devront être en- prtsansdu triomphe du Côté sur

voyées immédiatement à la Commission du Service Civil, Voici la position des équipes de
. ce circuit, à date.

132 ouest, rue Saint-Jacques, Montréal, Qué. Position des équipes

2 p p.i. £ p. n. p.
FTI ANNONA ITE ALTO [C18 1: ayan .. ………3 2 0 15CETTE ANNONCE A FETE ACTORISEE Coté fated “3711 3

ARLE ECTEUR DU onsolidated .... ...2 1 1 0 2PAR LE DIRECTEUR DU Gotham oo20200

SERVICE SELECTIF NATIONAL so: :

* s| Annoncez dans Le Clairou   
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Nos ‘Meilleurs “Voeux

Bonne & Heureuse Année

YAMASKA AUTOMOBILE ENRG.
135 RUE CONCORDE

           

 

NE RAR TEN B

     

  

de

a tous nos clients et amis.

LF

ST-HYACINTHE
 

 
 

ATTENTION!
 

Jalon I’Nado
est priée de prendre note qu’à partir du 3 JANVIER prochain ce salon

opérera dans son nouveau local situé dans la

MAISON CHURCHILL

1230, rue Des Cascades

Bonne et heureuse Flnnée.

    

 

La nombreuse clientèle du

         

 

en face de la station de Police.  

   
   

  

 

Le direction et de personnel de ce salon

ses vœux ouncères de |

. >. . ) ”, .

désirent offrir à des habrlues

LUCIEN LABOSSIERE,
propriétaire.

 

     

 

  

  

faction.
Par vocation, nous consacrons

notre vie au bien spirituel el
corporel des enfants et des jeu-
nes gens et notre ambition est
de voir le plus grand nombre
possible tirer profit des oeuvres
de jeunesse.

J'ajoute que notre apustolat
s'exerce plus spécialement sur les
pctuts garçons el sur les jeunes
gens de sexe masculin. Les fillet-
tes et les jeunes filles échappent
done à notre influence directe.

L'O. T.J. viendra compléter, si
je puis dire, l'oeuvre que nous
poursuivons, dans cette
Utpuis bientôt quarante ans.
Nos bons vis du Patronage —

dont vous êtes, Monsieur le Pré-
sident. et qui, à part vous, sont
nombreux, Dieu inerci. — nos
bons amis se sont inquiétés à no-
tre endroit. L'OT.J. ne viendra-
t-elle pas mettre en danger l’ex-
istence du Patronage? Je puis
vous assurer, Monsieur le Prési-
dent, que les Directeurs du Pa-
tro ne se sont aucunement alar-
més de cette fondation nouvelle.
Ils s'en sont réjouis, au contraire,
ut sont tout disposés à seconder de

collaboration, au besoin, tout ce
qui pourra favoriser la jeunesse
tte notre ville.
Avec sa population de plus de

fournir assez d'enfants pour rem-
plir les Terrains de Jeux et faire
déborder, quand mème, les cours
du Patronage.
Pour ma part, Monsieur le Pré-

sident. je considère que l’O.T.J.
contribuera à étendre davantage
l‘ocuvre entreprise et poursuivie,
depuis quarante ans, par le Pa-
tronage. Nous travaillerons donc.
la main dans la main, pour le
plus grand bien de l'enfance ct
de la jeunesse de Saint-Hyacin-
the.

L'oeuvre que vous entreprenez
demandera beaucoup de dévoue-
nent. Puissiez-vous trouver des
zocurs généreux qui suuront se
dépenser, sans compter. au bien
des petits! Puissiez-vous trouver
des cocurs dévoués qui regarde-
ront bien plus le bien à faire
que le salaire à toucher!

Laissez-moi done vous félici-
‘er, Monsieur le Président, et,
avec vous, tous les bons chrétiens
qui vont travailler à vos côtés
pour l'établissement de l'OTJ. à
saint-Hyacinthe. Et je ne doute |
das que la population de notre;
ville, si soucieuse du bien moral;
ot physique de sa jeunesse, ap-
puicra de ses encouragements et
de ses deniers l'oeuvre nouvelle.

Ft le vieux Patro gardera
quand même, sa place de choix
dans l'estime et les faveurs de la
onne population maskoutaine.
Avee mes félicitations et mes

voeux _ardents de succès, je vous
rie, Monsieur le Président, de |
recevoir l'assurance de mon re-
ligieux dévouement.
Signé) P. Laperrière, ptre 8. V..

Supérieur i
du Patronage St-Vincent de Paul
saint-Hyacinthe,
17 décembre, 1944

MME VVEJ.-E.PEPIN
DECEDEE A MONTREAL |
Le 25 décembre dernier, est dé-

cédée à Montréal, à l'âge de 75
ans, Mme Vve J.-E. Pépin, née
Zénilda Gosselin, autrefois
Saint-Hyacinthe cet de South-

eu lieu à Montréal, hier le 28 dé-
cembre, en l'église de l'Immacu-
lée-Conception. 

ville, |

leur expérience et même de leur

18,000 ames, Saint-Hyacinthe peut|

de|C

Haven, Mich. Les funérailles ont| gd

‘son bout dans la Nationale. Os-.
car Aubuchon a participé aux
trois dernières parties des Bi-
sons de Buffalo et il a mérité

| trois assistances... Fernand Gla-
du a compté l'un des points du
Concordia Jr, jeudi soir dernier. ;
à Montréal, alors que ce dernier|
club a défait le National par 6-2.
roe wee Read s'est de nouveau ‘
aligné pour le Royal Senior, enl
Ts de caproine, contre les Volants -
de Hull. Dimanche, il a compté

lle deuxième but des hommes de
(Frank Carlin... Hl avait mérite
; deux buts et une assistance, la

 

vette, a Hull.
x x *

ir ligue Richelieu et la QUA.HA.
Le président de la Quebec Ama-

teur Hockey Association a annon-.
cé, cette semaine, à Montréal, que !
la ligue de hockey Richelieu était |
hors la loi et que les jeunes qui

cs|s'aligneront pourou contre
hubs de ce circuit seront suspen-
us...

LE CONCERT DES

adi
A la Philharmonique, la semaine

dernière. Ï

 

  ee ‘
| Vendredi soir dernier, la filia-!
"In Saint-Hyacinthe de I'Associa-
tion des Fonctionnaires de la Pro-

| vince présentait son second con-
!cert, à la salle de la Société iy
'harmonique, ilamédiatement a.
près l'assemblée générale annuel-
le de ses membres.

Voici le programme musical de
cette soirée des mieux réussies: |

, 1—Clarinette:
a) Berceuse de Jocelyn, B. Godard
db) “Spring Song”. Mendelssohn
M. Raoul Charbonneau, membre!
de la Société Philharmonique et

i de I'A. F. P.
2.—Chant:
(a)La Juive *Malédiction”.

. F. Halevy|
h) Sérénade de Don Juan,

Tchaikowsky
M. Gérard Matteau, basse, mem- |
bre du Choeur Lavallée-Smith du

Régiment de Châteauguay ;
3.—Cornet: ’
a) Desert Song “One Alone”.

S. Romberg:
b) Rose-Marie “Indian Love Call’ |

R. Frimli
M. Paul-Emile Cantin, membre
de la Société Philharmonique |

4.—Piano:
a)Rustles of Spring C. Sinding |
b) Thème du Concerto pour pia-

no, E, Grieg
Mlle Magdeleine Thibault, mem-

bre de l'A. F. P.
5.—Chant:
a) Je t'ai donné mon coeur,

Franz Lehar
b) La Bohème “Air de Rodolphe”

G. Puccini
M. Puul-Emile Smith, tenor,
membre du Choeur Lavallée-

Smith du Régiment de Château-
guay

6—Violon:—Fantaisie de l'artiste.
a) Méditation de Thaïs, Massenet
b) Variation sur un vieil air

Ecossais
Mme J.-F. Mathison, ancien pro.
fesseur au Conservatoire de Cal-

gary, membre de l'Orchestre
Philharmonique de St-Hyacinthe.
Au piano d'accompagnement:

Mlle Pauline Lachapelle.
Monique Ringuet, fillette de M.

Adrien Ringuet, le président du
omité Artistic.ie et Récréatif de

notre filiale, présenta des gerbes
e fleurs aux artistes suivantes:
Mme J.F. Mathison, Mllas Magde- |
leine Thibault et Pauline Lacha-
Pelle, aux applaudissements de

 
 

est urgent; les rigueurs

sentir. Voyez si vous

doubler les gilets et les

rue Clossé, Montréal. 
 

Il apporte des fourrures à
nos dragueurs de mines

vous, des fourrures qui pourraient servir à

dragueurs de mines, et faites-les parvenir
au bureau le plus rapproché dela Ligue
Navale du Canada ou au bureau principal
de la Ligue, Division des fourrures, 1429,

  
  

Pour braver le vent glacial du nord, nos
dragueurs de mines ont besoin de vête-
ments chauds. C'est notre devoir de leur
destiner tous les vêtements de fourrures
que nous avons cessé de porler. Le besoin

de l'hiver se font

n’avez pas, chez

manteaux de nos

IL FAUT TOUT FAIRE POUR GAGNER LA GUERRE

 

Contribuée par lo

BRASSERIE

MONTRÉAL D-b4F  
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>

Température du 21 décembre nn 27 décembre 1941

 

 

BUREAU METEOROLOGIQUE MUNICIPAL

Barometre Temperature
rn.eee

Uate à8h.a.ma8ham Max. Miz. Clure

=

Vetr-

21 29.96 4.5 5.5 9% 1.90
22 30.52 —18 4 —20
23 30.44 2 0 —_d
24 30.48 — 1 13 —4 2.50
25 30.32 12 10 —12 na
26 30.20 95 —6 9 0.60
27 30.76 —6 10 — 9 4,70

>

Pécipitation: Neige: 10.10. 4
20 heures de soleil — Nébulosité moyenne: 6.57

4

REMARQUES:
Moyenne Maximu: 5.21.
Moyenne Minima: 7.71.

roe 00 voeees +) 

    

1 4 VENDRE
A VENDRE, —Gros lit de plume
presque neuf et aussi manteau
couleur beige uvec collet ot
manchon pour jeune fille de 18
uns le tout en parfaite condition.
S'adresser à 252 Concorde.

jno-15d.

 

Tél 775 Soir 918

J.-E. ST-ONGE
Entrep.-Electricien

DIVERS
ACHETERAIS chars usagés tou-
tes marques paicrais bun prix.

* S'adresser à Anthime et Jules
Desmarais, 139 Centrale, St-Jo-
sephy Tél, 313-W. Gu.-jnu.

| Exigez toujours le matelas DESIRE 7 ER_

1871 Cascades,

Saint-Hyacinthe, P.Q.  
 

 
 

ACHETER. — Une
à ressorts “tank” à eau chaude de 18 ou 3U

gallons, d'occasion, S'adresser à
Noël-Henri Paradis, Tél. 143 ou
au Clairon, 435. Ave. Mondor, St-
Hyacinthe. jno-130.G.

A DONNER. — Cendres à donner
pour le transport. S'adresser au
bureau du “Clairon”, 435 Mondor.

SI VOUS DESIREZ DES TAPIS
CROCHETES, nous les achetons
en quantités illimitées. Les meil-
leurs prix payés comptant. Ecri-
vez à Lu Compagnie La Fayette
Enrg., B. P. 1404, Place d’Artnes,
Montréal. PQ. jno-15d.

Le Ma >koutain"
| fabrique par

A. ROBERT
* . 515-555, 10e Ave., St-Michel
. Tel 623 St-Hyacinthe

ATTENTION - GARANTIE, 5 ANS

L'achat de ce matelas vous
| procurera toujours le
| ronfort desire.

; Les Seuls Distrituteurs
; + St Hyacinthe:

f . Sicotte, Meublier
A Robert. Manufacturies

 

 

ON DEMANDEun jeune homme
pe<==; Inarié, avant de l'expérience sur

+ machines à bois, pour ouvrage gé-
REPARATION néral. qrès bonsalairc. S'adres-

ser au bureau séle ocal.DE RADIOS au sélectif Joa
de toutes Marques

15-22-29d-5j.

A. LETOURNEAU
Technicien diplômé

du C. S. O. E.
. Aussi clavigraphes loués,
} vendus et réparés

1345 DES CASCADES
TEL. 1070

ST-HYACINTHE

 

 

25 POUSSINS GRATIS

Nos poussins proviennent d'’oi-
seaux de races certifiées et enre-
sistrées; ils sont les meilleurs au
anada, Donnez votre commande

dès maintenant. Prix pour jeunes
poussins mélés, mâles et femelles,
“Barred Rocks”, $12.00 le cent:
“White Leghorns”, $11.00: “White
Rocks”, $15.00; “Brown Lechorns”
$13.00." Prix des poulettes: “Bar-

= ved Rocks”, $19,00; “White Leg-
horns”, $22.00; “White Rocks”,
$24,00; “Brown Leghorns”, $24.

25 poussins gratis, particulière-
ment choisis, seront donnés avec
chaque achat de 200 poussins mé-
lés et 25 poussins gratis, seront
¢galement donnés avec l’achat de
100 poussins femelles d’un jour.
Ecrire à GODDARD CHICK

HATCHERY, Britannia Heights
(Ottawa), Ontario. 1-j.
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RECUPEREZ
METAUX, CAOUTCHOUC,

, PAPIER, CARTON.
Téléphonez à la Campagne
uationale de Récupération:

 

TEL. 576 ON DEMANDE. — Chumbre
; M. Victor HEBERT meublée et logement ou maison,

o meublés ou nun. Ecrire ou télé-
OOOO UG:SSUSGSOO phoner à l'Office des Services
— . . — = Spéciaux, Ecole Navale des Signa-

leurs, Tél. 1460, local 38.
re0_jN0-295.

SERVANTE DEMANDEE. — On

Pour achat ou réparation de
LAVEUSES

demande une servante, S'adresser

Voyez—

à 905 rue Calixa-Lavallée, Saint-

LUCIEN LALIBERTE

| Hyacinthe. 29d.

. vendeur autorisé de laveuses |

à

    

 

   

        

  

 

COMMENT TRAITER LA
DIARRHEE DES VEAUX
La diarrhée commune ou indi-

gestion est une maladie des veaux
qui est redoutée par les éleveurs
parce qu’elle peut causer de gros-
ses pertes chez les veaux nou-
veaux-nés, si l'on ne prend pas
les précautions nécessaires pour
la prévenir. Elle peut être causée
par la suralimentation, l'irrégula-
rité des repas, le lait froid, la
nourriture moisie, décomposée ou
mauvaise, l'emploi d'ustensiles
malpropres, les courants d'air, les
planchers humides et froids et
enfin des logements sales.

A la station expérimentale fé-
> dérale de Lacombe, Alberta, dit

M. H. L. Wilson du personnel de
la plation, la pratique est de lais-
ser le veau avec sa mère pendant
un laps de temps de douze à
vingt-quatre heures; il a ainsi
l'occasion de téter une quantité
rormale de premier lait. le colos-
trum, qui est un purgatif. Ce pre-
mier lait donné par la mère con-
tient généralement une quantité
généreuse de vitamine À ainsi
‘ic d'anticorps qui préviennent le
développement des germes de ma-
ladies présentes dans la voie di-
gestive.
ues que le veau est séparé de

sa mère, on le met dans une loge
chaude et propre, bien aérée et
sans courants d'air. Le lait entier
est essentiel pendant les trois pre-
mières semaines après quoi on le
remplace graduellement par du
lait écréme. Le lait est donné à
la chaleur du sang, à raison d'en-

BEATTY
spécialité en réparation de
lessiveuses de toutes mar-

. ques, électriques ou à essen.
ce. À peu de frais, il remet-
tra votre appareil complète-

ment à neuf.

1895, DES CASCADES

TEL. 1390
ST-HYACINTHE, P.Q.

 

 

+
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ATTENTION
MOTEURS ELECTRIQUES
4 de force à 2 forces

immédiate
Pour livraison

Adressez-vous au
NOUVEAU MAGASIN

BELANGER
En face de la Station

de Police
1250 rue Des Cascades St-Hyacinthe Tél. 21 viron & livres par jour, en trois

> gl Tepas égaux. On augmente gra-
 

duellement la quantité pour la
porter à un maximuin de 20 à 22
ivres par jour à l'âge de six
mois. C’est là la période normale
du sevrage. Une bonne précau-
tion est de faire en sorte de tou-
jours tenir le veau sur son appe-
tit. Un léger manque de nourri-
ture est préférable à un excès.
L'excès de lait surcharge les in-
testins d'une masse indigeste de
caillé qui cause l'irritation et la
diasvhée. Au premiez symptôme

 

 

 

1 SPIRELLA |
Corsetière Spirella

Mme DONAT DUPHILIE
Pour information:

Tél. 16
Lu Présentation

=>

 

 

de diurrhée il faut réduire la
quantité de lait au minimum et
donner nu jeune unimal une dose

{d'huile minérale ou d'huile de
! castor, en quantité de 3 à 5 onces
vulvant sa Laille. Après avoir ad-
*ministré cette purge on donne de

8: très petites quantités de lait frais
et chaud auquel on n ajouté un
peu de chaux. Avoir suin de te-
nir la litière aussi propre que pos-

| sible. En somme, l'alimentation
bien réglée, l'hygiène et la pro-
preté, sont les meilleurs moyens
*ue combattre ce fléau de l’indus-
trie bovine.

:0:

VOEUX SINCERES DU
NOUVEL AN

  

La Société Coopérative Avico
de Saint-Damase présente à tous,
ses meilleurs VOLUX pwus 1 cu.
vel An.
La Société accepte toutes le

volailles et paie les meilleurs prix
possibles, et vous prie en méme
«mps d'accepter ses remerci -
ments pour l'encouragume.….t sg.
à date.

Tél. 700 s 22
0:

QUALITE DU BEURRE ET
DU FROMAGE QUEBECOIS
Du 28 novembre 1943 au 28 oc

tobre 1944, soit une période d
11 mois, lu province de Québec :
fait classer 375,640 buîtes de beu
re dont 93.527 de première qu:
lité. Québec se place ainsi en têt.
de toutes les provinces pour lc
pourcentage de ruméro un. S
plus proche concurrente est la
province du Nouveau-Brunswick
avec 92.664; de No 1 sur un total
de 96,797 boîtes. Pour le fromage.
Ontario devance toutes les autres i
provinces tant pour le volume|
que pour la qualité. Elle a fait
classer, du ler décembre 1943 au
ler novembre 1944, 1,035.351 boi-
tes de fromage dont 93.637; de
première qualité. Québec vient au
deuxième rang avee un pourcen-
tage de 92.20 de No 1 pour un
volume de 645,355 boîtes passées |
à lu classification fédérale.

EXPANSION DE LA
POPULATION ANIMALE

Les chiffres suivants indiquent
l’expansion de la population ani-'
male qui s'est produite pendant
la guerre sur les fermes du Ca-
nada:

Bovins. — 1939, ler juin. 8.315,-
220; 1944, ler juin, 10,345,800.

Pores. — 1939, ler juin, 4,342,-

 

 

, 880; 1944, ler juin, 7,741,000.
Moutons et agneaux. — 1939,

ler juin. 2,911,400; 1940, ler juin, |
3,726,000.

Poules et Poulets. — 1939, ler
juin. 5R 804,900; 1944, ler juin,
86,792,000.

LES GREVES ONT
DIMINUE EN 1944
Régression de 82% sur les chif-

fres de 1943.

 

 
Le temps perdu par les grèves

el lockouts au ccurs des dix pre-
miers mois de cette année accuse
une diminution de plus de 82 pc.
sur le chiffre de la même période
de 1943, C'est ce qu’a annoncé au-
jourd'hui le ministère du Travail.

Un total de 485.121 torre og jn.
dividuelles de travail ont été per-
ducs jusqu'au 31 octobre 1944 à
l'occrsion de 172 grèves intéres-
sant 74,391 travailleurs. Au cours
des dix premiers mois de l'an der-
nier 885,282 joo+rs f - 1 =
par suite de 358 grèves intéres-
sant 165,866 travailleurs,
En octobre 1944, 4.157 travail-

leurs prirent part à 12 grèves qui
occasionnèrent une perte de
6.935 jours individuels de travail.
dans le mème mois de l'an der-
nier il y eut 36 grèves intéressant
6,092 travailleurs, avec une perte
de25.639 jours individuels de tra-
vail.
Aucune de ces grèves ne s’est

prolongée au-delà du mois de
septembre. Des douze interrup-
tions de travail occasionnées par
des conflits industriels au cours
du mois d'octobre, huit furent
réglées et deux eurent des résul-
tats indéterminés, le travail ayant
été repris en attendant le règle-
ment final. Le 31 octobre, deux
interruptions de travail se conti-
nuaient aux mines de charbon de
Midlandvale, Alberta,

ETRE ECOSSAIS
Qui de nous n'a pas ri en en-

tendant raconter ‘une histoire sur
la proverbiale ‘ménagerie” des
Ecossais? Leur classique fruga-
lité, leur sens inné de l'économie
sont célèbres dars le monde en-
tier et font l'objet d'innombra-
bles plaisanteries. Et, comme dans
le cas de toutes les blagues, il v
en a de bonnes ct de moins bon-
nes... Ce qu'on sait moins, c'est
que l'Ecossais ne ménage ni par
avarice ni par pingrerie, mais par
nécessité, par sagesse. .
Pour toutes ces raisons, le ci-

toyen de ce pays econontise parce
u'il sait l'incertitude et le prix

des choses. Prudent et avise, il
prépare l'avenir par une sage fru-
ralité. Suivons son exemple, sans
jen entendu, tomber dans les

excès, Mais sans nous soumis due
u'en dira-t-on. Vous l'avez sans
oute remarqué, les trois-quarts

des farces qu’on fait sur les gens
dits ménagers sont plates. quand
elles ne sont pas tout simplement
sottes. Sans compter queles trois-
quarts du temps ces plaisanteries
déplacées retombent sur le nez
des dépensiers. On connaît la
répartie célèbre: “J'aime mieux
voir rire mon pcaple de mon
éconumie que de le voir pleurer
sur ma prodigalité”. oo
Personne ne regrette d'avoir

écunomisé, sauf ceux qui ont mal,
placé leurs économies.

On
sur un camion en série qu'on peut apercevoir au premier plan à un Cwsion du prochain mariage

LA R. AF, AU CEYLaN

 

 

REVUE RETROSPECTIVE DE
f'ANNEE QUI S'ACHEVE CHEZ
"ES CHEVALIERS DE COLOMB

Kuite de ia page 4)
 

… Fontaine, à l'occasion de leur
“Ycetion à l'Ordre de St-Grégoire

© a la fonction de juge des Ses-

HMocutions sont prononcuces pu.
‘+ Grand Chevalier, l2 chanoine
itneau, Paul Lussier, Horace St-
-vmain, T.À. St-Germain et Gué-

an Sylvestre ainsi que Frs Jette.
.s cadeaux-souvenirs sont remis
ux deux héros de la fête.

Août
Visite au camp de santé de Con-
ccoeur. Remise d'une bourse de
30. au président de cet organis-

me.
21. — Nomination du frére Paul

aussier pour un autre terme com-
wo dévuté de district no 14. Re-
mise d'une bourse de $120.00 a la

colombiennes pour 1944-45. Grand
"aurnoi de croquet: quarante é-
quipes se disputont les honneurs
u tournoi.

24. — Réunion des Chevaliers
«e Colomb, district no 14, à Ac-
m-Vale sous la presidence du
sputé de district Paul Lussier.
¢ chanoine Vigneau donne une
.:scrie dcs plus à point sur l’a-
>3tolat laïque.

Octobre
Souper à la kermesse du Patro-

(nage St-Vincent de Paul. Récep-
charge un gros Libérateur de bombes incenditires, apportées tion au Manège Militaire à l’oc-

aéropert au Ceylan.
du

Grand Chevalier. Trois cent cin-

ons de la Paix, à Montréal. Les

Hdapelle des Marins pour décoru-

Septembre }
11. — Ouverture des activités

+

quante frères y assistent.

Novembre
4 — Partie d'huitres annuelle.
4, - - 4alrlot> < Ulis iurs

par le Député de District Paul
Lussier, Lommémorauon aes
Morts.

26, — Sainte-Catherine.
Décembre

8. — Initiation de quatre-vingts
| momores,

! 12, — Réception des nouveaux
membres.

17, — Dépouillement de l'arbre
-de Noël au profit des orphelins.

19, — Course à la dinde.
| Durant l’année, une trentaine
de Chevaliers de Colomb se sont
prêtes au Comité de l'empruni ue
la Victoire pour la vente des Obli-

| ations. Ce Comité des Finances
‘de Guerre cst d'ailleurs sous la
presicicnce conjointe de deux che-
valiers de Colomb: Victor Chabot
et François Jetlé, et l'organisu-
teur en Chef est ni. Rene vesjar-,
dins, également Chevalier de
Colomb.

Il me fait plaisir de rapporter
ici un fait qui est digne de men-
non: Les cnevaliers de Colomb,
lors du dernier Emprunt da la
Victoire, ont acheté des obliga-
tions pour un montant total de
plus ae $150,000,

Une vingtaine de Chevaliers de
Colomb font partie du Comité des
Citoyens des Ueuvres de Guerre
Enrg.; le gérant en est le frère
Antoine Jarret, qui donne tout
son temps à cet organisme; il est
assiste au frère Lorenzo Aubin.

Plusieurs chevaliers ont fait
partie de nombreuses organisa-
{tions du Congrès Eucharistique
de juin dernier, Une somme de
5250. fut donnée par le Conseil

960 en faveur de ce Congrès. Sur
demande spéciale du Conseil 960
une somme de $100. fut donnée à
Son Exc. Mgr Jdpyville en faveur
du Congrès, par le Conseil diac.
Durant 1944, douze lettres cir-

culaires furent envoyées aux
membres avec un tirage de plus
dc sept mille copies. Douze as-
semblées régulières trois assem-
Lives de l’Exécutif ont été tenues
et 30 communiqués furent en-
voyés aux journaux.
Nous abrégeons, pour ne pas

ennuyer le lecteur, cette énumé-
ration des activités du Conseil qui
est d’ailleurs suffisante pour
prouver l'importance de l'Ordre
dans une ville où il y a tant de
possibilités et de ressources intel-
tIcctuelles et financières qui ne
demandent qu'à être cuordunnées
ct mises en ocuvre.
Le Grand Chevalier et le Comi-

té de Régie sont done heureux du
travail accompli au cours de cet-
te année. Ils désirent remercier
sincèrement les membres de la
collaboration qu'ils ont bien vou-
lu leur donner, et du dévouement
qu’ils ont manifesté en maintes
circonstances.

L'Exécutif désire remercier et
féliciter d’une manière spéciale le
Comité de I'Intendance qui n’a
pas ménagé et son travail et son
«cemps pour mener à bien tant d’i-
nitiatives et d'organisations.

Durant l’année, le Conseil 960
a porté son effcetif dc 400 mem-
bres à 600, soit 170 nouveaux
membres, vingt réinstallations et
dix chuhgements d'adresse.
À l'aurore de la nouvelle an-

née, le Conseil 960 offre à tous
ses membres ses meilleurs voeux

 

 de paix, santé et prospérité.
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ALGRÉ leur diversité d'origine et d'extraction, les
pionniers du Canada avaient une chose en

commun—la hardiesse—le plus grand mobile de pro-
grès quisoit.

C'est la hardiesse qui a présidé à la découverte et à
l'exploration du Canada, qui a développé et utilisé ses
ressources, bâti ses villes et peuplé son domaine.

C'est encore le mêmeesprit entreprenant qui a permis
à la General Motors de devenir, en temps depaix,
productrice de plus d'un million d'autos et de camions
pour les civils—et, en temps de guerre, un puissant
arsenal à la disposition d'un peuple militant.

Pour relever le défi de demain, la hardiesse et l'ini-
tiative de la General Motors sauront créer un trans-

port plus sûr et meilleur, relier plus
étroitementlesdiverses localités, assurer
une distribution plus facile et plus ra-
pide des marchandises, afin d'assurer
à la nation un riche et splendide avenir,
digne d'un riche et noble héritage.
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LES CONSEILS HEBDOMADAIRES
DE FLORE CHAPUT

MARIELLE. — Ne vous laissez, sières et de poudre accumulées.

 

as, influencer par ces réflexions
affestrales. Le charme, même s’il
‘st plus ou moins “emprunté”,
est mille fois préférable à l’uc-
ceptation — sans broncher — de
la décripitude naturelle. Aucune
règle d'humilité n'oblige unc
femme qui a mari et des enfants
à leur imposer en exhibit perma-
nent un visage défraichi et dé-
primant. Ne consentez-vous pas
ä profiter des traitements que la
science moderne met à votre dis-
position pour votre santé? Alors,’
pourquoi refuseriez-vous ces mé-
mes moycns fournis pour vous
aider à paraître
jeune et attrayante aussi long-

 

temps qus vos le pourrez ct ce-:
la, pour la joie ct le bonheur des
vôtres? Il ne s'agit pus de vous
affubler comme une poupée de
luxe, mais tout simplement de
vous présenter sous votre meil-
leur jour. Et pour cela. commen-
cez par nettoyer à fond votre é-
piderme aui devient délabré, flas-
que ct ridé parce que vos pores.
sont entièrement bouchés de pous-

.
“

relativement :

 

| Permettez-moi de vous conseiller
très consciencicusement la Mous-

js? au Citron pour opérer ce net-
rtovage quasi merveilleux et en-
lsuite_ une crême nourrissante et
« Anti-Rides (dont je vons spécifie-
rai la marque sur réception d'une
«nveloppe adressée et affranchie)
"que vous appliquerez le soir el
que vous garderez la nuit. Vou-
(lez-vous vous en tenir à cet uni-
Jue traitement pour un ou deux
‘vois? Et lorsque vous aurez
constaté les résultats merveilleux
‘tonus par ces deux produits, je
vous indiguerai comment conti-
sucer à embellir votre teint. A
bientôt.

HOLT.ANDE. — Ma chère, il
"st inutile de vous donner des
sonseils tant que vous persisterez
1 employer au hasard n'importe
Tiolle crème où lotion qui détrui-
sent, a mesure, les résultats ob-
“enus par des produits à formules
‘onvenables. Une crème à déma-
quiller que vous vend un colpor-
.eur quelconque. une poudre
| choisie en solde sur un comptoir
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300 RUE ST-MICHEL

 

M. Fontaine souhaite à tous 
tst le représentant officiel de la

Compagnie d'Assurance-Vie MONARCH
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AVIS AU PUBLIC

M. ALBERT FONTAINE
ST-HYACINTHE

une Bonne et Heureuse Année.
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base d'ingrédients qui encrassent
votre peau? Alors, que voulez-
vous que je vous dise après cela?
NOEMI. — L’Huile des Orien-

tales est tout spécialement indi-
quée comme préparation d déma-
quiller dans le cas de peaux sè-|
ches et neutres. La Mousse au Ci. :
tron est surtout pour les peaux
Jrasses. La crème Anti-Rides que
je vous ai indiquée est pour tou-
tes les peaux.
RITA. — Un fond de teint doit

être très léger. Sans cela, au bout
d'une heure, votre peau devient‘
ui-ante et huileuse. C'est pour
cela que je conseille avec connais-
ance de cause la Mousse aux Pé-
tales de Roses, non parce que c'est
le seul bon produit, mais tout sim
plement parce que j'en connais
parfaitementla formule et les ré.
sultats qu’on peut en obtenir.

de magasin ct un fond de teint

|

 

pra

SI vous désirez une réponse
pursonnelle, écrivez à madame
“lore Chaput, 5600, avenue De-
elles, Montréai. Nous ne répon-
‘ons loutefois qu'aux personnes
qui incluent une enveloppe adres-
sée ct affranchie pour le retour.
sans quoi Vous ne recevrez pas
le réponse.
Tous les produits de l'Institut

te Beauté “France” sont en vente
w Magasin Moderne, 67, rue St.
“rangois, Place du Marché (Prop
C.-O. Lussier) seul dépositaire a
‘aint-Hyacinthe. Une vendeuse
spéciale vous donnera gratuite-
ment tous les renseignements
que vous désirez obtenir à ce
sujet.
 

LA SANTE DES DENTS
Réponses à de fréquentes ques-

tions.

 

  

; Q. — Quelles mesures préventi-
| ves, une personne qui se sait hé-
.mophilique doit-elle prendre a
vunt de se faire extraire une dent?

i R. — Les hémophiliques, c'est-
.à-dire les personnes dont le sang
ne se Coagule pus normalement
ont existé de tout temps. C’est
ainsi que de nombreux et diffé-
rents remèdes oni êlé suggérés
pour leur porter secours, dont la
plupart, cependant, ne sont guère
efficaces. Un rayon d'espoir est:
récemment apparu à ces pauvres

{Rens à la suite de certains Lra-
‘vaux de chercheurs. De longues
; études ont, en effet, indiqué qu
les hémorrhagies et la période
anormalement prolongée de la
coagulation du sang sont dues à
une déficience où à un manque
total de vitamine K.

; Il fut ainsi récemment prouve
Gde le traitement à l’aide de le
vitamine K des patients

 
tion, élimine

intervention chirurgicale.
© Les plus grandes précautions
sont fortement recommandées

lonnés aux hémophiliques. Si l'é.
tat d'un patient, dans le passé, ou
sa condition physique actucll.
sont telles, qu'un doute peut être
-ntretenu sur sa possibilité de
‘Caction normale à une opération
l'étude de son sang doit être ab-
solument fuite. Si une dent doit
être extraite à un hémophilique,
il est de la plus urgente impor-

« ‘lucier soigneusement son
cas et de s'assurer la coopératioi
d'un excellent médecin.

:0:

ABSENT

  

 

Le Dr Charles Dion, de cette
ville, désire avertir sa clientèle
qu'il sera absent de ses bureaux
du 2 au 7 janvier 1945.
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Si Votre Nez Se Bouch
et trouble votre sommeil  

  
  
   

  

  
   

    
   

 

  

ques Gouttes
Avec une rapidité surprenante, la avent La Respiration

Vu-tro-nol agit au siège-même du mal, Facilit nt Le Somme
dégage le nez bouché—soulage la con-
restion passagère due à l'obstruction.
ous serez enchanté du soulagement

qu'il apporte. (N.B.—Excellent égale-
ment contre le rhume de cerveau ct son
cortège d'éternucimnents et de renifle-

Amen x?

on:

atteint
d’hémophilie, avant toute opéra-|

le risque d'hémor- |
rhagie comme conséquence d'une j

dans tous les suins devant être !

  le dépliant,
ments). Voyez le mode d'emploi dans    VA-TRO-NOL
 

 

 

LESQUOTITES DE:
SUCRE SERONT
DIMINUEES

Sauf pour les particuliers
lu Commission des Prix a an-

noncé, au début de cette semaine
que les quotités de sucre allouéer
à plus de 10,000 Usagers indus-
triols au Canada seront réduites
de 80 à 70 pour cent, pour Je pre-
nier trimestre de 1945.
Une réduction correspondante

vera faite dans les quotités des
restaurants publies ot des bôtele
et aucune quotité supplémentaire.
ne sera accordée.
Aucun changement ne sera ap-

porté à la ration hebdomadaire
d'une demi-livre de sucre pour
les détenteurs de carnets de ‘ra-
tionnement.

En réduisant les quotites, on ¢-
conomiscra environ 10,000,000 de
livres de sucre par trimestre, dit
la Commission. Une réduction
semblable pour les quotités des
usagers indusiriels « été annon-
céu, la semaine derniere, aux E-
tats-Unis.
Les usagers industricls, en 1942,

étaient limités à 70 p. € de lu
quantité qu'ils employuient en
1941. Cetie quotité fui portée à
SU pour cent en 1943.

10:—
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* lition exige

HYGIENE DIMINUE|
“E NONBRE DES DECES
L'enseignement moderne de

hygiène, a-t-on dit, se fonde sur
cette idée que, dans les limites
raisonnables, chacun peut conqué-
‘ir la santé, à condition de savoir
A de vouloir. Les résultats d'une
le entreprise se traduisent gé-
réralement par une diminution
les décès. En rapprochant le nom-|
«ee des morts du chiffre de la|
sopulation, on connaît l'intensité
v Ja mortalité à chaque année et

Jon peut se rendre comple des
rrogres croissants de la santé pu-
dique ct*du nombre de vies hu-
‘aines que la diffusion de I'hy-
Jjène et de la médecine préven-
ve permet d'épargner chaque
:nnée dans notre province.
Or, dans le Québec, la diminu-

.on des décès s'accentue d'année
n année. Depuis 1926, par exem-
le. époque de l'institution des
“nités sanitaires, le taux de mor-
alité générale par mille âmes, est
sassé de 14.2 à 10.1. En effet, cette
nnée-là, avec une population de
617,000 âmes, nous avions 37,-
*51 décès tandis qu'en 1943, alors
:ue la population de la province
tteint 3448,118 âmes, le nombre|
2s morts n’est que de 34,433.
Bicn qu’il ait subit quelques os-

illations, au cours de cette pério-
ic, le nombre proportionnel
uivi une courbe décroissante
-omme le démontrent les Laux
annuels que voici depuis 1927 in-
~lusivement: 13.6, 13,5, 13.4, 12,7
12.0, 11,3, 10,6, 10.6, 10.7, 10,3, 11,3,

 
 
A
:

 

: 10,3, 10.4, 10.0, 10.5, 10.0 et 10.1.
Sans attribuer exclusivement

cette diminution sulisfaisunte des
lêcès à l'hygiène seule, il con-

; ient de rappeler à la population‘
que la régression de lu mortalité
chez nous à commencé à l'époque
A s2 sont eréces, dans les divers
romtés du Québec, les Unités su-
ditaires. 11 faut assurer la pros-|
vérité et lc bonheur de nos foyers
:t, pourcela, il faut que la santé,
© regac en maitresse. Cette con-

la collaboration de:
tous ct de chacun. M faut quele’
taux de la mortalité générale
contin.te de diminuer dans ote]

: province. 11 faut récupérer toutes
ls vies - humaines

i
compromises

ar'a maladie, Vous pouvez vous
(épargner deuils et soucis en vous?
; tonformant aux conseils des mé-
decins praticiens et des hygiénis-1
tes: Ne l'oubliez pas!

 

 [a

RANGEONS POUR VIVRE
NON POUR ENGRAISSER

En hiver, lorsqu'il est moins
fcile de vous procurer à hon!
compte une abondance de légu-i
unes frais, vous pouvez équilibrer
votre réjime en mangeant des lé-.

| gumes en conserves ou en rem-
plaçant quelques services de lé-
gumes par autant de services ad. |

-ditionnels de fruits. Les oranges,
et les bonnes pommes canadien-|

Nes sont des sources de vitami-
nes et de santé. En temps nor-
mal, il est bon de manger cha-
que jour un fruit cu, C'est là un
précepte que les hygiénistes ré-
pêtent sans se lasser, précepte
dont il faut.se souvenir surtout
à cette époque où, chez les plus
pauvres comme chez les plus ri-
ches, on à tendance à oublier que

l'homme doit manger pour vivre
cl non vivre pour manger. La
sourmandise  habituclle dilate
l'estomac et surcharge le coeur
d'une couche dé graisse qui gêne
son fonctionnement: elle déforme
le palbe et dépare la silhouette.
L'obésité et même l'embonpoint
sont ennemis de l'élégance ot du
travail, Suivons done les conseils
des hygiénistes ot “mangeons
pour vivre et non pour engrais-
ser

Les aliments gras rendent la di-
gestion plus pénible et sont res-
ponsables d'une grande propor.
tion des troubles digestifs si fré-
quents chez nous. Une repas trop
riche en aliments gras declenche
souvent des indispositions graves
dans un foie dont les fonctio.s
jusque là étaient, sans, qu'on le
soupgonne, en équilibret inetakl,
Les viandes, chair des ani:.oux
de quelque calibre et de cuclque
t<pèee qu’ils soient, sont rich. s en
substance uzôtée et pris.s en ex-
cès, fatiguent le foie ct les reins.
Les protéines non aitilisées à lu
réparation des tissus sont décom-
posées par le foie et l'azot> libé-
rée devient urée, acide urique.
ammoniaque, ete. Ce sunt autant
de substances toxiques qui doi-
vent être éliminées le plus tot
possible par les reins, Bvitons cos

SEPT

 

abus aux conséquences si graves,
ième dans le temps des fêtes, de
peur que nos écarts de régime ne
mettent fin à tous nos pluisirs
mème les plus légitimes. Que de
“érsse trouvent, a la fin du car
aval, dans un état pitoyable, Les
abu- inconsidérés ont imposé aux
o.pancs de digestion et de nutri-
tion un :urmenage tel que leur
fonctonnement est profondément

ioutlé. Soyons sobres ct ration-
nele dans le boire et le manger
afin de vivre longtemps vigou-

reux et forts.

a

ABSENT

Les bureaux du Dr Rodolphe
Philic seront fermés du ler au 8
Janvier 1945,
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une messagere

de bonheur

SOUTHERN CANADA

POWER CO., LIMITED

“Apparienant a

ceux qu'elle sert‘?
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Que la nouvelle annee

soit pour vous tous
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Feuilleton du “Clairon”
 

 

le menton appuyé, en une pose
indolente, sur les paumes de ses
deux mains, eut une petite moue
significative. Mme Rignochet ne
devait pas lui être plus sympa-
thique que son protégé.

conditions, avait réussi à hériter

Ce mouvement des lèvres n’é-' léger soupir.

certaine considération. Mais it ne
s'agit pas de ce pauvre Rignochet
trépassé depuis plus de dix ans,
il s'agit de ton mariage.
—Revenons-y. fit Lucie avec un

e
e
|
—
—
S
E
E
S
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Le

Mariage de Lucette
romain de

Eugène DREVETON

lomo Je es .

I ! blement quand le baromètre est
—Lucette, ferme donc la fene- au beau fixe.

tre, dit M. Miralon en essuyant  —Lucette, lu te
ses lèvres, je commence à sentir moi, attends un peu.
ia fraicheur. Et M. Miralon, se penchant, at-

Il roula lentement sa serviette tira vers lui la tête blonde de sa
ria déposa sur la nappe inondée fille et mit un baiser sur son
yar la clarté vive de la suspen- front, 11 la tint un instant pressée
sion. sur sa poitrine où elle semblait
Par la croisée grande ouverte, se blottir avec plaisir comme au

découpant son rectangle noir, en- temps où, toute petite, elle accou-
trait le bruit continu, monotone, rait à sa rencontre avec des cris
de la piuic qui, depuis des heures, de joie, ravie jusqu’au fond de
sabattait sur le jardin dont les l'être de se sentir serrée dans ses
allées, ratissées et entretenues bras. .
avec tant de soin par l’ancien né- Ce souvenir revint-il à esprit
gociant, devaient être maintenant du père?
affreusement défoncées. | Une émotion sembla passer sur

Lucie s'était empressée de se sa large face coupée par une é-
rendre au désir de son père. Mais, paisse moustache en brosse.
avec l'air mutin qu'elle prenait —On croit toujours avoir af-
parfois et qui creusnit dans ses faire a une fillette. et un beau
joues deux mignonnes fossettes, jour on vient vous la demander
elle répliqua: yen mariage.
—Oh! papa, c'est bien pour te —Je l'assure, papa, que je ne

faire plaisir… C'est si bon de sen- suis pas pressée du tout de me
tir passer sur son front ce souffle marier. Je suis si heureuse auprès
frais venu du dchors. Je trouve de vous. . .
que rien n'est plus agréable que, —Justement, fit la mère,
d'entendre tomber la pluie. . ce mariage que l'on te

Oui, quand on est à l'abri et lU Ne serüs pas séparée de nous,

que l'on ne risque pas d'être’ Grâce à ta dot,

moques de

avec

lon, renversée sur son siège, ob- patron, la plus

tendre sa fille qui avait repris sa exceptionnelle, commes nous di-
place à lable, en face delle.

ropose,

M. Platane Parti, reprit M. Miralon, et qui
transpercé, observa Mme Mira- pourra acquérir l'étude de son NOUS convient à tous les points: ç}

. importante de, 0c Vue.
servant d'un regard scuriant et Saint-Romain. C'est une occasion

; sions autrefois, quand nous ¢tions: ghochet qui, apres avoir rendu, lc'est un jeune homme accompli

chappa pas à Mme Miralon. Mais, Quelle fatale idée Rignochet a-
encouragée par le regard de son vait cue de vouloir la marier avec
mari, celle continua par l'éloge son cousin Platane !
d'Olivier Platane, principal cierc Est-ce que cette créature mai-
en l'étude de Me Cogne. notaire, gre, sèche, toujours en mouve-
garçon sérieux, actif, intelligent, ment. malgré les rhumatismes
pourvu, en un mot, de toutes les dont clle se plaignait sans cesse;
qualités que peut souhaiter une à la voix acidulée, aux yeux noirs
Jeune fille bien élevée chez celui, en vrille, se’ promettait de con-
qui sera son époux. duire ce mariage avec le même
—Et une belle-mère chez son succès que ses propres affaires...

gendre, interrompit Lucie avec et les deux ou trois autres dont
un sourire de malice. | elle avait été l'instigatrice ?
—Lucette, tu n'es pas sérieuse.! Pourtant, à l’entrevue — la
—Hélas! tout le monde ne peut seule, du reste — ménagée aux

: pas avoir les qualités de M. Oli- deux jeunes gons dans son salon.
.vier Platane. | elle avait dù se convaincre tout
—N'oublie pas qu’il s'agit de de suite que l'impression produi-

ton avenir. te sur Lucie par le clerc de no-
i =k surtout, aux yeux de Mme! taire n'était pas de celles qui ris-
Rignachet, de celui de son cou- quent de jeter le trouble dans
sin... Je ne sais pas au juste a, imagination ou dans le coeur
quel degré. d'une jeune fille.
—Ce qui prouve qu'elle n'ou-| de son époux, méritait bien une

blic pas sa parenté. D'ailleurs,| Mais si Olivier Platane avec sa
elle m'a laissé comprendre qu’il grosse face rougeaude, ses allures
serait son héritier. si ce mariage gauches et compassées — c'était

 
qu'ette soyhane avait leu, surtout la gaucherie qui avait
—Ainsi, d'un oui tombé de mes frappé Mile Miralon — n'avait

lèvres dépend l'héritage entrevu rien d'un Adonis, Mme Rignochet
en ses rêves par M. Olivier Pla-, comptait trop sur le concours des
Hane. | parents pour abdigiter l'espoir de

Cette idée parut sans doute voir aboutir un projet qui parais-
plaisante à Lucie, car les fosset- sait si bien répondre à leurs vues.
(es C@ ses joucs reparurent dans Et, bien que près d'un mois fût
jun nouveau sourire d'une adora- écoulé depuis cette entrevue qui
ble ironie. l'avait laissé à Lucie le souvenir |

- Décidement, les arguments in- d’un mortel ennui, la veuve gar-
voqués par ses parents, la pro- dail toute su confiance dans

| messe ae l'héritage, ne parais- l'heureuse issue de ses négocia-
saient pas produire sur elle gran- tions.

de impression. Elle ne pouvait cependant se
| —C'est pourtant un excellent défendre d'une pointe de dépit.

—La petite pimbéche, songeait- |
le, qui fait la dédaigneuse a-

lors qu'elle devrait être flattée
—Parce que vous subissez l'in-.de la demande d'Olivier. H ne

\fluence de cette bonne Mme Ri- paie pas de mine, c'est vrai; mais

—I] me semble que c'est notre
cas, reprit Lucie. Quant à ceux
qui sont obligés de sortir, ils n'ont
qu'à ne pas oublier leur para-
pluie... comme papa qui ne man.
que jamais de le laisser a la mai-
son quand le ciel est couvert de
nuages, mais qui le prend invaria-

d'après ce que l’on assure, la vie
insupportable à son mari, a cu
finalement l'habileté de se faire
donner tous ses biens.
—Oui, c'est une personne de

dans les affaires. Raison de plus
pour ne pus la laisser échapper.
À propos, je ne vous l'avais pas
dit, hier, pendant que vous étiez
a la promenade, j'ai regu la vi-
site de Mme Rignochet.
À ce nom qui n'avait, au sur-

plus, rien de très relevé, Lucic.

qui fera un excellent mari. Mal-
gré sa dot, trouverait-elle mieux

paraître les gracieuses fossettes

jeune fille ne lui faisait cepen-
dant pas oublier les avantages qui
devaient résulter pour lui de cette
union qui, sous le régime de la,
communauté — il avail dé pre-'

surerait son avenir en lui permet-
tant de réaliser à bref délai ses
espérances notariales.
Chaque jour. après déjeuner,

avant de rentrer à l'étude, il ve-|
nait voir
ainsi qu'il appelait sa cousine en;

lait plus inquiet, mais fort loin!
dans sa prétention vaniteuse, de:
soupçonner la cause véritable de
s atermoiements pour lui incom
préhensibles.

Cette situation ne pouvait
prolonger indéfiniment.

C'était l'avis des parents et de
Mme Rignochet, et plus encore
d'Olivier Platanc. “

Seule, Lucette, toujours très
gaie, pourvu que l'on ne fit au-
cune allusion à la demande de
celui-ci, paraissait s'en accommo-
der le mieux du monde.

se

La Voix nlus aigrelette que
d'habitude, Mme Rignochet disait
à son “neveu” à lu mode de
Bretagne:
—Qu'attend-elle? l'arrivée du

prince Charmant. Elle se trom.
pe, la pauvre petite, si elle se
berce de cet espoir. Ces jeunes
filles se montent la tête. Voilà ce
que c'est que de leur permettre
toutes sortes de lectures.
—Assurément, répondait Oli-

vier, il vaudrait beaucoup mieux
qu’elles lussent des livres sérieux,
substantiels. Je ne parle pas du
Code de Procédure civile.
Toute à son idée, Mme Rigno-

het continuait:

—Oui, ce sont ces lectures ro-
manesques qui leur donnent de
fausses idées sur la vie et jettent
un trouble dangereux dans leurs
âmes. Mais, sois tranquille, Oli-
vier, lu petite Miralon y viendra.

lle se taisait un instant: puis, a Suint-Romain ? -
Si vive quefat son impatience

telle n'était rien auprès de celle
tête, répondit l’ancien marchand |de ce pauvre Olivier séduit, en-| point qui me laisse un peu sou-
de nouveautés et tissus, estimant flamme par le sourire de Lucie{cicuse, c'est la faiblesse des pa-
qu'une femme qui, en» de telles qui. durant l'entrevue, avuit dui- rents. Ne devruient-ils pus peser

elle reprenait:
—Je te dis qu'elle. ; y viendra,

j'en fais mon affaire. Le seul  

gné, une fois ou deux, husser ap- | davantage sur sa détermination ? si l'entretien, comme les précé-
-—-Ce serait leur devoir, puis-jtents, dérivait sur le terrain de

de ses joues, Le charme de la qu’il s'agit de l'avenir de leur:
enfunt. :

Cette réflexion fuite d’un toni
grave, comme lorsqu'il lisait en:
l'étude un acte de vente, en: l’ab-!
sence de Me Cogne, prouvait»

aucun doute sur ses mérites ct
que la conviction d'assurer le
bonheur de Mlle Miralon était.
fortement établie en lui.
Mme Rignochet

villa

La “petite pimbéche” qui était
bien tout le contraire, avec la!
spontanéité de son humeur. a-,
vait plus de volonté qu'on ne l’au-
rait supposé sous son enjouement
habituel, cette gaité toujours pré-
te à s'épanouir à la condition qu’-
on laissät hors de l'entretien la
personne du futur notaire.

Elle ne se rendait pas. Se ren-
drait-elle un jour” i

Si son amour-propre n'eùt pus|
été en jeu. I'hénuere de feu Rie.

la plaisanterie où Lucette cher-
chait malicicusement à l’entrai-
ner, C’en était fait encore une fois
de la réponse espérée.

Et Mine Miralon oui s'était
engagée à la transmettre dans un

paré un projet de contrat — as- qu'Olivier Platane ne concevaits jour ou deux à Mme Itignochet !
—Tu es insupportable, s'écria-

t-clle, sa face ronde animée d'une
lgére roupcur. on ne peut avoir
‘avec toi une conversation sérica- |

en était à sa) re. Il faut cependant prendre une!
“sa tante* — c'est troisième ou quatrième Visite à la résolution. On ne peut Inisser plus

“Gui Séjour” et n’élait pas‘ longtemps duns l'incertitude ce.
raison de la disproportion de leurs plus avancée qu'au lendemain de jeune homme qui aspire à l'hon-;

âges — et chaque fois il s'en al-, l'entrevue des deux jeunes gens,’ neur de ta main.
Mme Miralon se pluisauit à re-

lever parfois son langage de
quelques phrases a effet.
—Ma chère maman, tu vas me

faire croire que je suis ane prin-
Cusse, :
—Princesse ou non, ce serait

de lu dernière inconvenance…
Son mari, plus conciliant, ne la

laissa pus achever.

—Ecoute, Lucette, dit-il. dans
une affaire de mariage la plai-.
santerie n'est pas de mise. Si nous

dévouée ?
Avee la fierté de la fortune

au'il avait acquise dans son com-
meree de nouveautés et de tis-
sus, où il avait succédé à Son
«beau-père, donnant une exten-
sion nouvelle à la maison, Théo-
dore avait-il voulu, par cette al-
sdsion au passé, lui démontrer
qu'elle n'avait pas fait elle-même
Une mauvaise affaire en l'épou-
sun? Vanité ridicule, puisqu'elle
ne laissait échapper aucune oc-
asion de déclarer qu'elle était la.
plus heureuse des femmes.
Ce rapprochement maladroit

avait suscité un léger malaise. Le
silence menaçait de se prolonger
Gand, relevant les boucles épar-

« pillées sur son front, Lucie le
:ompit tout à coup:
—Eh bien, papa, quand tu au-

tus pris à Valence les renscigne-
ments particuliers que tu désires,
je verrai, à ton retour, si je dois
lime décider.
Le ton delibere avee lequel che
uvait prononcé ces mots surprit

y agréablement ses parents. Sans
prendre aucun engagement, c'é-
lait la première fois qu'elle leur

 

gnochet, si confiante en la sou-| Ne Voulons pas aller contre ton| laissait espérer une réponse con-
plesse et l'énergie de son carac-| £ré, faut-il du moins que tu nous torme à leurs désirs.
tère, cût été en droit de conce-. Présentes une objection. Or, jus-
voir quelque inquiétude.
Non seulement Lucie ne répon-

dait ni oui ni non; mais ses ré-
pliques inattendues  déconcer-
taient le plus souvent ses parents
par leur drolerie. “Impossible, di-
zait son pêre, de causer sérieu-
sement avec elle de M. Olivier
Platane”.

11
Et ce soir encore, tandis que lu

pluie continuait su musique mo-
notone, la jeunu fille, feignant
d'écouter sa mère avec une atten-
tion inaccoutumée qui semblait de
bon augure à ses parents, laissait
tout à coup tomber ces mots:
—Sans doute, à Saint-Romain

Un notaire est un personnage im-
portant. Ce serait très flatteur
d'être sa femme. S'il ne s'appe-
lait Olivier Platane! Deux noms
d'arbres, deux essences différen-
tes, c’est vraiment trop pour faire
mon bonheur!

Cette boutade ne fit sourire ni
M. Miralon ni su femme qui, de-
puis un instant, agitait nerveuse-;
ment le rond de sa serviette,

Tous les dens comprirent que

 

qu'ici, tu € nous as répondu que
par des sornettes. Voilà muinte-
nant que (u l'en prends au nom
du pretendant, Olivier Platanc...
ce nom n'est pas plus ridicule
qu'un autre... de le mien, par
exemple. Et pourtant — tu mere
be me démentira pus— quand j'ai
demandé sa main, elle a com-
ence, elle aussi, par le trouver
plaisant porté par le pauvre dia-
ble d'employé que j'étais alors.
Maintenant que nous avons vingt
mille francs de rente, elle est
aussi fière que moi de ce nom|
qui sipnifie dans

t honorabilité.
—Que vas-tu chercher? Cela

n'a aucun rapport avec le maria-
.¢ de Lucette.
Lo rappel de ce souvenir parut

froisser Mme Miralon. Rien n’é-
tait pourtant plus exact. Dans les
mêmes circonstances elle avait
montré les mêmes hésitations que
sa fille. En tout cas, c'était une
souveraine maladresse de la part
de son mari que de révéler ce dé.

la ville probité

lépouse la plus tendre et lu plus

Enfin. voilà qui est parlé su-
lement, dit M. Miralon, qui ne
put résister à l'envie de serrer
de rouveau sa fille dans ses bras.
Et, maintenant, Lucette, ajouta-
“1-il, comme pour se faire pardon-
+ su sotte réflexion. embrasse

; aussi tu mère.

Lucette obéit avec empresse-
!ment, Il les contemplait toutes
Hos deux avee attendrissement.
Pour cacher son émotion, il se le-
vic et alla vers la fenêtre.

| —Lu pluie continue,
siers doivent être
fiat

mes ro-
dans un joli

Revenu vers lu table, il jeta un
coup d'ocil à la pendule d'albâ-
tre flunquée, sur la cheminée, de
, deux hauts globes de verre re.
‘ouvrant des fleurs artificielles.

—Dix heures, nous pouvons al-
ler nous mettre aa lit,

—Lu grille du jardin n’est fer-
mée qu'au luquet, observa sa fem-
me.

: tail à Lucie. Navait-clle pas ête,
t. suivie)
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CONTINUEL SAMEDI
Pour VENDREDI et SAMEDI DE 1.00 A FERMETURE

C’est un grand programme double /HORREUR
comme nous n’en avons jamais présenté sur notre écran ! :
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AXES CERTES .
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Le populaire héros de "Salute to
the Marines" a son meilleur !

    

       

Pouvez-vous subir le choc de la marche vers

vous d’une personne que vous savez être

morte ? Des aventures terribles !
Beery brave les balles et le danger avec

L’hallucinante histoire d’une fem- K une fougueuse hardiesse !
me qui se transformait en

   

    

Vv
Jumais un drame ue fut aussi terrifiant

que celui de

"oul of

a Monster”
avec

a

Rose Hobart - George McCready

Jim Brannon Jeanne Bates

et Erik Rolf

AUSSI

Une Comédie par ANDY CLYDE

"Gold is where you find it"

Ne manquez pas
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of NINA FOC hl
‘€ STEPHEN CRANE ik

£33 HASSEN . BLANCHE YURK®
BARTON HacLANE * Screen play by

§ Griffin Joy and Charles O'Neal * Produced by HG
WALLACE MacDONALD * Directed by HENRYLEVIN
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soubaite une

JBonne et Heureuse Année

notre

Représentation de Nuit de la Veille du Jour de l’An, à 11.30 hres P.M,
il est grand temps de le faire car ils s’enlèvent rapidement.

et une chance de fêter gaiement, avec vos amis, l’arrivée de la Nouvelle Année !

29 DECEMBRE 1944

REPRESENTATION CONTINUELLE
DURANT LES 2 JOURS

Un film si entrainant que vous vous laisserez

emporter dans la ronde… par de

populaires succès musicaux !

 

PEST REIL « JACKIE MORAN « BILL CARISTY
Qoglasié Boany + Regis Toomey « Bose Rodarte Pat Starling
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] 1 ième Chapitre Un film de l'Ouest en 2 bobines § Sujet Court en Couleurs
  

Matinée Mercredi
a 2.00 P.M.

 

   

pa
fi res

40 wi

rs

L'image de la ravissante
Hedy peuplait ses rêves!

Das

Les grands succès qu'a remportés

Yaw!Lukas
DANS

x
g FL     

   

 

   

     

I

i

DICK POWELL dit : ¢

“Etre en amour avee liedy,

c'est délicieux !”

Vous vous exclumvrez :

c'est divin !*

“Watch on the Rhine” et “Uncertain Glory” lui ont mérité un

brillant role dans un autre grand succes du genre...

C'est celui qu'il interpréte dans

“Address Unknown”
aves

Carl Esmond - Peter Yan Eyck

Mady Christians - Morris Carnovsky
ainsi que la nouvelle venue

à l’écran

K. T. STEVENS

 

AUSSI, EN PLUS

Ce film répondra pleinement à votre attente…
Une Caricature en Couleurs

DOLLARS CAT” et vous regretteriez de l’avoir manqué.‘MILLION  
   

DEUX FILMS D’HORREUR AU THEATRE MASKA
‘CRY OF THE WEREWOLFET ‘SOUL OF A MONSTER’

 

Ce soir €t demain, vendredi et samedi. — En plus: “Roaring Gun”,
un film de l'Ouest, et “Gold is where you find it”, une comédic.

 

Les amateurs de films d'horreur
seront servis à souhait, cette se-
maine, alors que le théâtre Mas-
ka présentera deux pollicules de!
ce gentece soir et demain. c'est à
dire vendredi et samedi. “Cry of
the Werewolf", est l'histoire d’une
ravissante jeune fille qui, pour
des raisons mystérieuses, se trans-
forme en un louv sanguinaire qui
terrorise la population de ce vil-
lage. Elle est tour à tour hantée
par le besoin d'aimer ct de tuer
et les transes par où elle passe
vous feront frisonner d'horreur.
Stephen Crane, Nina Foch et Osa
Massen sont les vedettes de cette
pellicule.
“The Soul of the Monster”. le  

—

second film du même genre à ce
programme vous fera également
passer un frisson froid au dos cet
figera si l'on peut dire, le sang
dans vos veines par ses scènes ter-
rifiantes. Vous assisterez à la
marche d’un mort vers une fem-
me qu'il étreint dans ses bras, qui
ont la force de l'acier, et qui po-
se sur ses lèvres un baiser froid
comme la mort qui est sienne.
Puis, vaincue, elle fera avec le
monstre infernal un pacte mons-
trueux qui aura pour résultat les
plus hallucinantes réalisations.
“Gold is where you find it”, une

comédie, déridera les spectateurs,
tout comme “Roaring Guns”, un
film de l'Ouest américain.

UN FILM DE WALLACE BEERY
AU MASKA, DIMANCHE ET LUNDI

 

“Barbary Coast Gent”, un autre grand succès de Beery avec Binnie
Barnes, John Carradine, Bruce Kellogg et Frances Rafferty. —
“Song of the Open Road”, avec Edgar Bergen et Charlie McCar-
thy, comme second film.

Wallace Berry, cette figure a
la fois si sympathique et si origi-
nale du cinéma américain, nous
revient cette semaine au théatre
Maska, dimanche et lundi, les 31
décembre et ler janvier, dans une
réalisation sensationnelle qui pro-
met d'éclipser le brillant succès
qu'il a connu dans “Salute to the
Marines”.
Nous y verrons de nouveau le

rude Berry braver les balles, nar-
guer le danger avec tout lesang-
froid que nous lui connaissons
mais nous le surprendrons en-
suite, sans défense, aux pieds de
Binnie Barnes, dans des scènes
d'un comique crevant. Une inté-
ressante histoire d'amour, dont
Frances Kelly et Bruce Kellogg
sont les protagonistes, vient éga-
lement se mêler aux aventures à
la fois originales et captivantes
de Wallace Berry. Les admira-
teurs de cet acteur au style unique

 

ne devraient pas manquer cette
occasion de revoir leur favori à
à l'oeuvre dans sa meilleure réa-
lisation: “Barbary Coast Gent".
uhdeépard se.VDa.h g
Le second film de ce program-

me, “Song of the Open Road”,
a pour vedettes les deux insépa-
rabies Charlie McCarthy et Ed-
gar Bergen qui nous font assister
à de nouveaux trucs de ventrilo-
quie. C'est un film de jeunesse
et degaieté, qui, outre les deux
compères McCarthy et Bergen,
nous fait entendre la délicieuse
ctite chanteuse Jane Powell,
orchestre bien connu de SAM-
MY “swing and sway” KAY ain-
si que W.C. Fields et Bonita
Granville.
Un sujet court compléte ce

programme dont les représenta-
tions seront continuelles les deux
ours qu’il tiendra l'affiche au
aska.

‘a


